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DÉCLARATION DE M. J. BALLET 


PRESIDENT DIRECTEUR GÉNÉRAL 


Mesdames, Messieurs, 
L'an dermier. lors de votre Assemblée Générale, je vous avais exprimé mon espoir de voir nos activités se pour” 
suivre en 1968 à un rythme à peu près normal malgré une conjoncture dont le moins que l'on puisse dire 
51 qu'elle à pesé d'une manière appréciable sur l'économie française. C'est en grande partie au dynamisme 
et au dévouement des collaborateurs de votre société que son Conseil a été à même de vous présenter un 
bilan en progrès Je pense être votre interprète en leur adressant les félicitations qu'ils méritent, d'autant 
que cette année, troublée pour le pays dans son ensemble, a vu s'accomplir et mettre au point une réorganis 
sation profonde de votre société, réorganisation dont on pouvait penser qu'elle provoquerait danssar 
période initiale certaines perturbations dans le fonctionnement de quelques services, En fait, ceftelcrainte 
n'était pas fondée et l'expérience confirme d'ores et déjà la valeur des nouvelles structures mises en place, 


Un tour d'horizon rapide de nos activités par secteur me permettra, sans entrer dans les détails que contient 
le rapport du Conseil, de vous apporter quelques précisions concernant l'exercice en cours : 
En manière d'exploration et de production de pétrole brut, Esso REP continue sa prospection sur un ensemble. 
de pénmètres totalisant plus de 8.500 kilomètres carrés. Une nouvelle étude détaillée des forages en mer 
permettra de reprendre, le moment venu et avec un nouveau matériel, les recherches “off-shore%Ent 
attendant que ces activités puissent nous apporter, comme nous le souhaitons, les résultats que mérite: la 
qualité technique des efforts mis en œuvre, les champs de pétrole des Landes continueront à nous appro= 
visionner sans fluctuation sensible, malgré une production qui tend très normalement à décliner. Parailleurs, 
nos approvisionnements d'origines diverses sont assurés dans des conditions qui ne peuvent qu'être 
améhorées par la mise en service de nos navires de gros tonnage. La démonstration est maintenant faite, 
que ceux-ci permettent de pallier presque entièrement les inconvénients résultant de la fermeture du Canal 
de Suez. Nos activités de raffinage sont à leur meilleur rendement. Les résultats de l'exploitation commerciale 
reflétent certains fléchissements qui sont l'indice du refus de votre société de conclure des affaires tà 
n'importe quel prix : nous préférons une productivité - l'une des meilleures de la profession - génératrice 
de profits dont vous bénéficiez à terme, à des statistiques parfois brillantes, mais souvent vides de résultats 
tangibles, et par là même précaires. Au demeurant, et depuis quelques semaines, un effort particulier de 
promation des ventes, que nous avons longuement müri, est en cours ; les premiers renseignements reçus 
“mettent de faire un pronostic raisonnablement optimiste quant à ses résultats. C'est ainsi que le lancement 
récent de notre huile pour automobiles "Uniflo” et la mise en œuvre d’une politique de ventes d'objets. 
divers dans nos stations-service sous le signe “Esso Shop” ont apporté un regain d'activité à nos services 
de vente. Nous espérons les développer encore dans le domaine des parkings exploités à nos couleurs et 
véme parfois construits par nous, ainsi que sur les autoroutes dont jusqu'ici 13 % seulement des stations 
nous ont été dévolues mais dont nous nous permettons de penser que notre juste part nous sera réservée 
dans l'avenir. Un assouplissement de la réglementation visant le nombre, les conditions d'implantation 
et de modernisation des stations-service est par ailleurs intervenu récemment. 


Je voudrais maintenant vous informer de nos projets touchant Esso Chimie, filiale de notre société et dont 
le bilan, pour l'exercice 1968, vous à été remis en annexe du Rapport Annuel d'Esso Standard, S.A.F. 
Je suis heureux d'indiquer que cetta filiale, créée en janvier 1967, a vu ses activités progresser ral 
depuis un an. Celles-ci, vous le savez, s'exercent dans des secteurs où les structures, l'économie et les règles. 
de fonctionnement sont distinctes de celles de l'industrie pétrolière. Les résultats déjà atteints par Esso 
Chimie tant sur le plan industriel que commercial, permettent aujourd'hui de dire que cette société a atteint 
52 majorité. Aussi, avons-nous l'intention de vous proposer, lors d'une Assemblée Générale Extraordinaire qui 
52 tiendra à l'automne prochain, de distribuer aux actionnaires d'Esso Standard, SA.F. les actions d'Esso. 


Présidunt-Directour Général 
boulevard Jean-Mermoz 


Esso Chimie 


Standerd-Kuhimann 

Société du Caoutchouc Butyl (SOCABU) 
Société des Ingénieurs de l'Automobile 
Esso Research NV. 

Institut Français du Pétrole (1.F.P.) 


Société de Manutention de Carburants Aviation (S.M.C A) 


Esso REP. 

Société Havraise de Manutention de Produits Pétroliers (S.HM PP.) 
Les Docks des Pétrolos d'Ambès (D PA } 
Transports par Pipe-line Citerra { T:P.C.) 


Compagnie Internationale des Wagons-Lits at du Tourisme 
Compagnie Financière de Paris et des Pays-Bas 


Banque de Paris et des Pays-Bas 
Crédit Foncier de France 
LES SES 


ue Ottomans 
Bande de Pan t des Pays: Bas, Lid. Londres 
Librairie Hachette 
Banque Française et Italienne pour l'Amérique du Sud 
De Wendel et Cie SA. 
Crédit Foncier Franco- Canadien, 


| Chimie. Il s'agit d'un projet envisagé dès l'origine mais dont naus avions différé la réalisation en raison de 
quelques difficultés rencontrées au démarrage du "steam-cracker”, pièce maitresse des unités industrielles 
de cette société. 

_… Ilya avantage à ne pas retarder plus longtemps cette opération pour bénéficier du régime fiscal favorable 
à la distribution d'actions qu'elle implique, 

Bien entendu, les relations techniques entre les deux sociétés seront maintenues : Esso Standard continuera 
à fournir à Esso Chimie la quasi totalité de ses matières premières et à reprendre une partie de ses sous- 
produits. 

L'opération nous semble bénéfique pour les actionnaires d'Esso Standard S.A.F. puisqu'elle consiste en 
une distribution gratuite d'actions qui devront à terme, raisonnablement, être génératrices de dividendes. 


Je termine cette introduction par deux considérations générales : 
Vous savez l'importance que revêt pour nous l'adoption d'une politique commune de l'énergie par les six 
pays de la Communauté Européenne. La réglementation - dont nous souhaitons vivement qu'elle soit 
| allégée - et les structures de l'industrie pétrolière française en seront vraisemblablement modifiées. C'est 
| au moins ce qui ressort des discussions et des études en cours au sein de la Commission des Communautés 
| Européennes. Quoi qu'il en sait, vous savez que le groupe auquel votre société est affiliée est bien armé 
. pour affronter cette transformation en raison de sa souplesse de fonctionnement et de ses implantations 
internationales. Nous pouvons, je crois, aborder ce nouveau chapitre de l'industrie pétrolière européenne 
| avec confiance. 
De même que ma première remarque, mon dernier mot concemnera le personnel de votre société. Lors de 
notre dernière Assemblée, je vous avais dit combien nous avions le souci d'accroitre, sur le plan psycholo- 
dique et social, la cohésion de la grande équipe que constitue l'ensemble de ses collaborateurs. Dans ce 
but nous avons procédé à des études et à une enquête d'opinion auprès de tout le personnel, études et 
enquêts qui nous ont permis de déceler les points forts et les points faibles, tant de nos méthodes que du 
comportement des hommes. J'espère que vous me ferez confiance pour en tirer les enseignements propres 
à donner encore plus de dynamisme et d'efficacité à votre société. 


.- 
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Administrateur de 


Crédit Mobilier Industriel SOVAC 

Société de Recherches et d'Exploitation de Pétrole EURAFREP 
Union de Transports Aériens (U.T.A.) 

Compagnie Financière de Paris ot dus Pays-Bas 

Safic - Alcan 


Georges Fleury 
| demeurant 97, bd Malesherbes - Paris 8 
Président de 


Administrateur de 


Société d'Etude de la Propulsion par Réaction 
Société Industha 


Société du Caoutchouc Butyi (SOCABU) 
Société pour l'Industrie Chimique à Mulhouse-Domach 


demeurant 80, bd Flandrin - Paris 16° 


Président de 
Vice-Président de 
Administrateur de 
Gérant de 


Administrateur 
Directeur, Membre du 
Comité de Direction de 


Ateliers et Chantiors de Dunkerque et Bordeaux - France Gironde 
Société de Constructions Electromécaniques Jeumont-Schnider 


Simes-Automobiles 
Imprimerie Georges Lang 
Compagnie Maritime des Chargk 
Union Européenne Industriel 


Groupement d'Exportation de Navires et d'Engins de Mer on Acier (GENE MA.) 
Comptoir Interchantiers Navals France Méditerranée (CI.FR A ME} 


es Réunis 
noière 


Schneider SA. 


Serge Scheer, Président Honoraire 
demeurant 7, rue Christophe-Colomb - 
Pans 8° 


Président de 
Administrateur de 


La Gare Routière Nord (GARONOR) 


Compagnie Esso Saharienne 
Nobel-Bozel 

Société du Caoutchouc Butyl (SOCABU) 

Omnium Français d'Etudes et d'Entreprises (O.FEE } 
Stein et Roubaix 


| demeurant 80, rue François-I - Paris 8* 


en bref... 


1967 


= 1968 

2301 000 tonnes 2198 000 tonnes 
Achats de pére but (ionnages schets à Esso REP compris) _ 9.718.000 tonnes 10 604 000 tonnes 
us = 9 691 000 tonnes 10 626 000 tonnes 
Vantes totales de produits finis . 8 268 000 tonnes 11.136 000 tonnes 
Sainires et dépenses sociales ae 213814 000 F 221 634000 F 
Dépenses d'immobiisations = == = 163500 000 F 
Titre d'affaires commercial 3899300000 À 4114 800000 F 
(Dont taxe intérieure, douane et T VA 1913 800 000 F 2192800000 F 
(Bénéfice net de l'exercice E = = 58 300 000 F 


Aux mois de rai et juin 1368. 

à auslques semaines de La date fixée 
‘pour l'abolisen totale des droits 

de Souane entre les partonaires 

(du Marché Commun. l'industrie française 
N'est trouvée en grande partie paralysée. 


Une crise qui s'était étendue au 
emo Ga wravail à ébranlé la confiance 
es Français dans Ia solidité do leur 
système économique et affaibli la 
cmphtitivié des entreprises en face 
«de leurs concurrentes étrangères 


5 la vigoureuse raprian de l'expansion 
acache 23 cœurs du dernier trimestre 
1e pourmat an 1969 dans la discipline. 

reessratien de l'équilibre économique 
2 de bonnes chances d'être atteinte 


Be œi mpast remaunt les répercus 
Sons L'on période aussi critique Sur 
le dévulsppament de ses acttés. 
Fisdsie péerchère. gris 

À sa focuhé d'adaptation. 3 été moins 
affectés qe &'autres industries puisque 
sn marché à progreusé de 10.5 % 


Toutes les structures, politiques, 
sociales, économiques de la France ont 
été socoudes l'an dernier par deux 
crises qu'on est tenté da qualifier de 
crises de croissance. Vingt années de 
développement économique rapide 


ont provoqué une modification profonde 
lors que les 


des équilibres traditionnels 
institutions et les mentalités restaient 
inchangées. Dans le même temps, on a 
mal apprécié les chocs que peuvent 
susciter l'ouverture sur le monde 
extérieur d'un pays imprégné de 
colbertisme ainsi que l'influence du 
développement massif de l'enseigne: 


gnement supérieur sur le comportement 


des individus et le jugement qu'ils 
portent sur la société. Dans cette 
ratnise en cause des principes d'une 


civilisation, l'incompréhension manifestée 
envers les fondements de notre éconamie 


et le rôle de l'industrie est inquiétante, 


11 semble que notre système d'éducation. 


n'ayant pas pressenti carte évolution, 
n'a pas été en mesure d'apprendre aux 
citoyens à accepter les contraintes de 
c8 monde nouveau, ce qui les incite 

à se réfugier dans des rêves allant de 
la nostalgie du passé à des visions 
autarciques sans avenir. 

La première crise. d'origine purement 
universitaire, est survenue en mai 1968 
après six mois d'expansion. 
brusquement, l'économie s'est trouvée 
presque totalement paralysée alors 
qu'on pouvait espérer une amélioration 
‘prochain de l'emploi, 

À la suite des accords dits ‘de 


Nous vous avons convoqués en 
assemblée générale ordinaire pour vous 
rendre compte de notre gestion pendant 
l'exercice 1968 et soumettre à votre 
approbation les comptes de résultats 
et le bilan établis ou 31 décembre 1968 


Grenelle”, le travail reprenoit : à partir 
d'octobre, le rythme s'accélérait. À la 
fin de l'année, l'indice de ia production 
industrielle dépassait de 12 % celui 
atteint un an auparavant. Le bilan de 
ces deux périodes de forte croissance 
interrompues par un recul profond ne 
se traduira que par une avance d'environ 
35% par rapport à 1967 pour le 
produit national brut, soit nettement 
moins que Le taux moyen prévu par le 
Ve Plan. En dépit d'une hausse des prix 
qui sur un an ressort à 5,3 %. le pouvoir 
d'achat des salariés aura progressé plus 
fortement que les années précédentes. 
La hausse des prix relativement modérée 
peut surprendre, les salaires ayant 
augmenté on moyenne de 15.5 % 
avec une amélioration particulièrement 
importante pour les bas salaires 
mais, en fait, cette augmentation 
des salaires 2 joué principalement sut 
la deuxième moitié de l'année er ses vffets 
sur les prix se prolongeront en 1968. 
Une telle secousse avait naturellement 
ébranié la confiance dans une monnaie 
qui était pourtant parmi les plus solides. 
Cependant, l'ampleur et la soudaineté 
de la spéculation qui a fall l'empoter 
‘en novembre a, cette fois encors, surpris 
les experts. La batoille du franc sera 
gagnée lorsque le contrôle des changes 
pourra être supprimé sans mettre en 
cause l'équilibre de la balance des 
paiements. Cela suppose des échanges 
extérieurs excédentaires. donc des prix 
compétitifs, préalable indispensable à 
une confiance restaurée dans 1a monnaie 


D'ici I, 1 serait dangereux, dans la 
phase 1ransitoire mcxuele, de rencnet 
À la surveillance des prix at au contrôle 
des changes. Mass ce me 50m Là que 
des palliatifs qui, à longue pervertissent 
les mécanames éconcrequer. 2m 
doivent.ils dure éleminés dès que 
cossent d'âtre nécessaires. 

Nous nous trouvons dene devant une 
parte dificile à jouer. Elle peut dre 


de la part de tous. À tvers une forte 
‘expansion. les entrepr-ses mouveont 

la possibiiné de rétabli leur comp 
tivité si les hausses de pr et de saines 
restent raisonnables. Grbee à es réserves 
de change - jugées pariess eacessens. 
mais Qui apparmssent à pee mfiaantes 
après une perte de 2.7 mallards de does. 
entre avril et fin décembre - le pays: 
devrait pouvoM supposer de SHCIL. 
inévitable pendant quelques mass. 

de son commerce extérieur et dDouer 
di répit qui lus ent nécessae. 


Après avoir sin évoœut en nent. 
parce qu'ils condnonnent et cond 
tonneront encore longiemnss là ve de 
toutes bes encregesses Irarcarses. lon 
arrves évéoenents que le pays vien de 
connais. à y à beu d'abortier le Sormane 
de Ténerge. do son développement 

els place que le ph y sccupe. 


AU SE 


La consommation d'énergie 
en France 


Pour assurer In production et la 
distribution das biens et services qu'ils 
ont consommés, les Français ont utilisé 
an 1968 l'équivalent de 130 millions 

de tonnes da produits pétroliers. soit 2.6 
ones par habitant, en augmentation 
de 3,3% sur l'année 1967. 


L'électricité dont le développement 
dapuis trois ans est nettement ralenti par 
rapport au doublement décenre 

fourni 25 % du total. Sur los 119 milliards 
da klowans-heure consommés on 

1968, 65 miliards proviennent di 
centrales thermiques st 60 milliards des 
centrales hydrauliques. Des difficultés 
techniques sérieuses ont réduit l'apport 
des cantrales nucléaires à 3,2 milliards, 
ln capscité installée n'ayant pu être 
utilisbe qu'à 45 %. Lo solde correspond 
à des importations nettes en provenance 
pnncipalement d'Espagne et de Suisse. 
Las 2.400 kilowatis-haure du consom: 
mation individuelle apparaissent 
sensiblement inférieurs aux niveaux 
aneints dans les pays voisins 

Allmagne. 3.600 kilowatts- heure. 
Angloierre, 3.700 kilowatis-heure 
L'expansion de carte forme d'énergie 

1 France roste freinée par des niveaux 
de prix élevés. 


‘Au début da l'année, un foyer sur deux 
était raccordé au réseau de distribution 
du gaz. Les vertes, poursuivant laur 
progression rapide des années récentes, 
ont augmenté de 19 % en 1968 
Parallélemant, la transformation de l'in 
duatre ganière. autrefois essentiellement 
basée sur la gazéification du charbon, se 
poursuit. Plus de la moitié 160%) 

du gaz vendu l'année derrudre était du 
g2z naturel. La production de la 

Société Nationale des Pétroies 
S'Aquitaine s'est enrichie dans la région 
paloise de la mise en valeur du gisement 
do Pont d'As, en attendant celle de 
Meillon et Saint Faust, paur atteindre 


54 miliards de m? de gaz épuré. 
L'importation de gaz naturel liquéfié en 

provenance d'Algérie s'est maintenue au 

niveau de l'année précédente 

(0.5 milliard de m?) et 1,5 milliard de 

m ont êté importés de Hollande en 

application du contrat conclu entre 

Gaz de France et la Société NAM 

{Gas Export)". Ce contrat prévoyait 

l'augmentation progressive des 

livraisons pour atteindre un rythme de 

5 milliards de m? en 1975 ; un accord 

signé à la fin de l'année permettra de 

potter ce chiffre à 7,5 milliards de m2 


Confronté à des coûts croissants, en 
dépit d'une productivité accrue dans 

les mines, et à la concurrence d'énergies 
plus économiques, le recul du charbon 
s'est poursuivi et à été accentué par les: 
grûves. 45 millions de tonnes seulement 
auront été extraites contre 50.7 millions 
en 1867, Devant l'aggravation du 

déficit des charbonnages, la 
Gouvernement à été conduit à accélérer 
la régression de la production : un 
objectif de 25 millions de tonnes à été fixé 
pour 1975, Il s'agit, on effet, de ramener 
le prix moyen de l'énergie au niveau 
minimum afin de pouvoir affronter la 
concurrence internationale 


Pour le pétrole, les ventes ont 
progressé d'environ 10,5 %, en dépit 
d'une hydraullcité à nouveau très forte qui 
a réduit de 12.6 X los vraisons de fuel 
lourd aux centrales de l'Électricité de 
France. Les produits pétroliers assurent 
maintenant 53 % de l'énergie 
consommée en France et conservent 

un taux de croissance supérieur à celui 
de l'énergie dans son ensemble. Le fuel 
oil domestique intervient pour 35 % 
dans ce total; cette position privilégiée 
explique à elle soule le ralentissement 


+ Le NAM (Gas Export, chargés des ventes 
hors de la Hollande, est une coviman 
de ia AM. (Nedertancie Aardole 
Mantschapo). Le caprai de la NAM 
part bar moi entre les groupes 
Erso at Royal Duten/Shell 


d'une croissance qui dépassait 25 % 

par an, Il y a quelques années, et qui 
reste malgré tout rapide, les quantités 
livrées ayant augmenté de 18%. 

Ce produit satisfait principalement des 
besoins de chauffage, Or, à peine un tiers 
des 16 millions de logements existants 
est équipé d'un chauffage central ot, là 
aussi, la consommation des Français 
reste inférieure à celles de lours voi 
L'industrie à augmenté ses achats de 
fuels lourds de 12%. Les vent 
d'essence ont progressé de E,3 X en 
lisison avec le développement du pare 
automobile : 10,5 millions de voitures 
circulaient à la fin de l'année, soit une 
voiture pour 5 habitants. 

Mais ces progrès sont loin de 
correspondre aux possibilités d'une 
industrie qui exercerait ses activités 
dans un climat plus libéral 


Environnement de l'industrie 
pétrolière française 


L'action des pouvoirs publics a été 
particulièrement marquante au cours de. 
l'année qui vient de s écouler. 

D'un côté, des mesures positives ont eu 
pour objectif d'améliorer la rentabilité 
insuffisants des capitaux engagés. 

C'est ainsi que depuis plusieurs années 
l'ensemble des sociétés pétrolières 
avaient établi, en liaison avec 

les représentants des détaillants, un 
dossier montrant l'insuffisance de la 
rémunération liée à la distribution des 
carburants, Cette rémunération des 
sociétés de distribution et des pornpistes 
est, depuis mal 1963, confondue 

dans une seule marge dite “fusionnée” 
Lo 1" juillet, cette marg 
trouvait enfin relevée, sans qu'il 
tenu compte des incidences de la erise 
Le Gouvernement laissait aux intéressés 
le soin de procéder à son partage. 

Les négociations entre les sociétés 
pétrolières et les détaillants avaient 
débuté dans un climat quelque peu 
tendu, mais les rapports paraissent s'être 


consommation d'énergie primaire en France 


©: 
@:::: 


@ secrioité (yarautique et nuciés 


@:: 


1970 145 
1985 __114 
1960 87 


millions de tonnes 
d'équivalent pétrole 


técupération, en vois de non seulement le prix de ces bruts est | prouvées, récupérables ave les 3e effons sur deu points: s'aseurot … ranaitse par ln canal ; d'autre 
Den nn rev en orne sm dr pr con br cm 
Communauté Économique Européenne. francs ast fonction du rapport existant do régions prometteuses ont à peine été production et accyolre là diverslication duquel il deviendret pos économique 
catis distorsion devient chaque jour plus _ entre ces deux monnaies, mais, explorées ; il en va de même pourles géographique de ces sources pour S'emorutuer la routa a: Cap. Là encore, 
Salement avpporable Nous espérons _ conformément aux accords d'Évian, les . réduire sa dépendance vis-à.vis de l'effort des Groupes Eso et Gad mnt 
Épipr e fe paies francs versés à Agé sont corvor hacune d'les En maire de dvevi … rumaruabe, Au cour des Sur der- 
Finances, Il sora et des opérations de conversion sa contribution s'est, ou Cours nières années, ls ont commandé 
Rois mr 00 pinelpa de “ffectivement eu lieu en 1967 et à Se pétrole sont contenues dons les des années récentes, manlantän. Par 21 navires de la des des 
Reutralité fiscale qui à inspiré la création nouveau en 1968. l semble donc bien schistes bitumineux Enfin, la mise à jour du potentiel de la Libys 250,000 lonnes ot au-dessus. Es cn qui 
re PP ne ce doralne D PRET Al resta qu'au cours des années, le chiffre devenue le sixième pays producteur: concerne voire Société, che srendra 
Par ailleurs, Esso Standard S,A.F. o dû _ pris le pas sur l'économique, par lo découvene d'un gisement marin livraison au début du dub 
négocier le renouvellement des contrats Depuis le 1*' août, le régime de : au large des côtes australiennes : plus semestre 1969 d'un nav de 
RU in de nine mt DCR hcation récente des Communautés récemment, par sa participation à ln 200.000 tonnes at à passé commande 
dos “bruts francs” venant à échéance a été modifié. L'objectif du nouveau lopéennes Les réserves ultimes équi- découverte d'importantes réserves en de 2 pétroliers jaughans srorpemain 
LE nan 0 arte. Far voudraient à environ dix fois les réserves Alaska. Grâce à de tels effonts, l'industrie mont 250.000 lnnes Jus le 
be _ ne caen able, dé Par prouvées allant de 450 à 620 miliards … pérohère disposait, au début de 1967, … lus grand navire de sa foie spcartanat 
ee One dus Lin DE en Piano à 2 ge tonnes selon les estimations, dans un surcrot de capacité de production À la clan des 80.090 tonnes ; 
Ace Ter aa D Paire Tor actuel de nos connaissances. d'environ 15 % par rapport aux besoins. Par rapport à un navire de 50.000 toanes 
TR 2 Enoo00 count de à dieu Pari Groupe Esso s'emploie à fais en sorte. Mais, si a dernidra crise da Suez à pu passant par le canal de Suez. es tra 
RAEDE ren an BEE AC TEE OS UE PASS ue ces réserves potentielles dovennant te surmontée avec succés, c'est de transport sa trouvent réa de 40% 
JE lmitée au pétrole brut saharien. que cette mosure limités soi l'indice réserves prouver Dans 68 ur ia surtout parce que es compagnies pour un 250.000 tonnes fasses le 
Marat énéu d'uu pérole dune tendance visant à rapprocher le D Sénaraéprûs de 1.6 mllad de fancs… itomalonalez avaient poursuit leur Vayage aller et retur bar Le Ca 
rene ns à PA RO tan Gi PES en 1968 ot vous connaissez, par ailleurs, _ programmes de construction de navires En contmpari, lexplomaton de ces 
DIET PR lettre à Je rôle essantiel qu'il a joué dans la lors même qu'une parte de La flotte gros navires comporte certaines 
su RIRE Rp an nt découverte et l'exploitation du gaz pétrolière disponible restait sous-utilisée Contraintes. Des investissements 
res Ds DRE mi en Ce vous rature en Hollande at dans La F2 ras mois après le déclenchement» ImpOrant sont on cours dns cons 
“opérant comportent 4 aport por pour permettre a réception de 
(A Rand Lo eu doc DAT TS ET L'autre obligation porte sur la sécunté accrue de près de 20 % er la place tenue bateaux ayant un tieant d'eau égal à 
entrer pere aise De TR des approvisionnements pat les groupes Esso et Gui. dans cet hauteur d'un immeuble de must 
Ce a pates Toute interruption prolongée paralyserait immense effort, est de tout premier plan Fos-aur-Mer jour. à cat dos <a 
“Paur justifier cette obligation, cadre général rapidement les économies modernes ; Dans cette crise, comme dans la situation privilégiée et ur. de 1968. 
souvent dit qu'étant payable en francs il est. par conséquent, d'une importance précédente. ils ant êté en mesure de le promier part du condinæ capable de 
français l'achat de co pérols contrbue vitale pour l'Europe d'être assurée de fournir à notre pays des quantités de recevoir des 200.000 tonnes à pleure 
& équilibrer la balance des paisments. pétrole brut supérieures à la part du charge : en 1970. pourra scout les 


Ce serait vrai à deux conditions : d'abord : À Ê marché français détenue par Esso 250.000 tonnes et quelques wavaus 
PRET Sp proies et dde rmeiirin oncles 
à sans 

concurrents, sinon cala contribue à faire dépassé légèrement à étés rattachée à un Groupe international est Dès juillet 1963. les 200,000 nome por 
de la France un pays où l'énergie est ainsi particulièrement apparu dans la ront décharge au Havre Ainsi. deux de 
chère la compétitvité des antraprises souplesse de gestion et la coordination nos raffinerios : Port-Jérène et Fame. 
françaises s'en trouve affaiblie et l'on des mouvements de la lotte du groupe. Mur, plus tard celle de Losrmne. grâce à 

los exportations de produits À l'avenir, on peut espérer que la l'oléodue sud-europhen, sarom appro- 


raison finira par l'emporter et que le visionnées au meilleur Coût Avant la 
‘canal de Suez sera rouvert Vis-d-vis de fin de 1969. là raffinene de Boniesex 
a gestion du canal les pétroliers géants … bénéficiera des aménagements du 
‘qui entrent en service fourniront une Verdon qui rendra possine là néce 
double garantie : d'une par, les cons. 


+ Dera lé actuel des cnosat. came 
sogallaton semble # appliquer À du brut 


d'éciatement en lrlande Chaque mois 
SET 
= 

d'où ce pévole sara acheminé vers les 
raffineries européennes par d'autres 
navires d'un tonnage plus faible. 


‘concemnt nos autres filiales 


La lutte contre la pollution 
des mers 


L'homme moderne se montre dé plus 
en plus soucloux d'éviter que es 
résultats posiüfs de son activité n'aiont 
pour contrepartie la dégradation de La 
noture qui l'entoure. Toutes les sociétés 
du groupe Essa partagent cet objectif 
‘et poursuivent des recherches pour 
éliminer lus risques de pollution depuis 
la production jusqu'à la consommation 
des produits pétroliers. La souci de 
sauvegarder lo propreté des mers offre 
sans doute la melllaur exemple de certe 
velonté continue. Sur les navires de ce 
groupe. la mise en placo de dispositifs 
2 et l'adoption d'une discipline » visant 
à éviter tout rajet à la mer de résidus 
reprise i y à dé 
it de 1968, les labo 


cinq ans. Au 
ratoires dela Standard OI Company (New 


Jersey) ont annoncé la mise au point d'un 
produit, le “Corexit 7664”, permettant 
dans cortaines conditions de lutter 
contre les conséquences d'un déverse- 
ment ccidentel d'hydrocarbures, sans 
mettre en péril la faune et la flore 
matines, Pour compléter cells action 
permanente contre Ia pollution, Esso 

‘et Gulf ont créé avec cinq autres 
compagnies, un systéme ouvert à tous 
les amateurs pour contribuer au rem- 
boursement des frais de nettoyage des 
côtes à la suite d'une éventuelle 
catastrophe maritime. Sans doute est-il 
préférable d'agir pour éviter ces 
Eatastrophes et c'est à quoi répand la 
création près de Grenoble, par le groupe 
Esso, d'un centre d'entrainement ouvert 
à toutes les sociétés et collectivités 

À la fin de 1968, 231 capitaines et 
ilotes de 16 nationalités différentes 
avalent pu s'y familiariser avec les 
problèmes nouveaux posés par la 
manœuvre des très gros navires. 


Esso REP 


En avril 1968, Esso REP agissant en 
tant qu'opérateur pour l'association 
Esso REP/SNPA/CEP-ERAP à inter 
rompu la campagne de forage 
commencée deux ans plus tôt sur la 
jpartie sst du permis marin “Landes 
Atlantique”. Les 111 milions de francs 
‘dépensés par l'association au cours de 
cette campagne n'ont pas abouti à la 
découvert d'un gisement d'hydro- 
carbures commercialement exploitable 
Vous vous souviendrez qu'à la suite 
d'indices. les essais de production 
effectués sur la structure d'Antarès 
avaient permis de conclure à l'insuti 
sance des réserves en place eu égard 
aux normes de rentabilité d'une exploi 
tation en mer. I sera procédé à la 
reprise des opérations sur la partie 
ouest du permis * Landes-Atlantique au 
cours de sa deuxième période de validité 
qui s'étend de janvier 1969 à janvier 1974. 

L'insuccès de catte première campagne 
do forage on site marin ne doit pas 
masquorl'effortde recherches qu'Esso REP 
soutient sur l'ensemble des permis dont 
all est titulaire et dont elle s'efforce 
d'accroître lo nombre. Cortes, après 
avoir été particulièrement importante 
au cours des précédents exercices, 
l'activité d'exploration à marqué un 
certain ralentissement en 1968. Mais, 

il convient de souligner los perspectives 
d'accroissement du domaine minier, 
puisqu'à la fin de l'année Esso REP 
détenait directement ou en association 
des titres de recharches couvrant une 
superficie de 8.585 km? et avait à 
l'instruction des demandes de permis 
terrestres portant sur 6.228 km° répartis 

dans le sud-ouest et le sud-est de [a 
France. 

En 1968, la production de pétrole brut 
extrait des gisements d'Esso REP a 
atteint 2.200.000 tonnes. À a fin de 
l'exercice écoulé, la production cumulés 
s'élevait à 23.100.000 tonnes, depuis 
la découverte de Parents. 


Esso Chimie 


L'année 1968 a été marquée por la mise 
au point progressive d'une nouvelle 
unité de craquage à In vapeur dont la 
démarrage avait eu lieu au cours du 
austième timestre 1987, permettant 
de porter la capacité de production à 
200.000 tonnes d'éthylène et 

50.000 tonnes de butadiène. 

Dans l'exploitation de cette unité, 
Ess0 Chimie a rencontré, au cours du 
premier timestre de l'année, des 
dificultés inhérentes à la dimension 
d'une instalation qui fonctionne main- 
lenant À a capacité prévue et dont les 
porformancas sont is encourageantes: 
De ce fait, les ventes d'oléfines et de 
dioléfines ont pu être sugmentées de 
façon importante, l'éthylène étant 
expédié non plus seulement pat pipe- 
lines à destination des clienta du 


Le personnel de Port-Jérôme rospon- 
sable des activités chimiques a été 
transféré À Esso Chimie lo 1+" avril 1988 
Au 31 décembre 1968, l'effoctt global 
de cette société était d'environ 

700 personnes. 

Le chiffre d'affaires de la société s'est 
monté à 346 milions de francs soit 
16% de plus qu'en 1967, l'exportation 
intervenant pour 18,5 % des ventes 
totales. Sur le plan des résultats, Esso 
Chimie était en perte de 60 millions 
en 1967; la pans sur l'exercice 1968, 
quoique sensiblement moindre, s'est 
encore élevée à 31.8 millions et doit 
être atinbube intégralement aux 
difficultés de mise au point du steam 
cracker rencontrées au cours du 
premier trimestre et des arrôts de 
production motivés par les événoments 
de mai/juin. 


Activités d'éses Sante SAT 


Au moment des grèves de mai et juin, 
les trois raffineries ont cessé leur 
production pendant une dizaine de 
jours. Dans la distribution et bien qu'il 
N'y ait pratiquement pas eu de grève 
dans notre parsonnel, la iaation à été 


certaines régions, elles ont db âtre 
interrompuss dans d'autres. nétamment 
dans la région pañsienne. Gu tait 
d'entraves extérieures interdisant 
l'exploitation de certains dépôts, Four 
surmonter les difficuiés résuitant de le 
prolongation de Ia grève de la SN CF 
‘et de Ia batellene publique et racons- 
tituer rapidement les stocks chez nO8 
clients, le personnel a fourni un effort 
méritoire auquel votre Conseil Bent à 


hommage. 
Contrairement à l'année précédente. 
où jeux et concours publicitaires avaient 
perturbé le marché et désorlenué les 
lientbles. aucune opération de ce genre 
n'a eu lieu en 1968. En ce qui concemne 
les carburants, votre Société à regagné 
une partie du terrain perds en 1967 
L'accroissement de ses ventes à atieint 
près de 13 % alors que pour l'ensemble 
de l'industrie Ia progression à été de 
8.5 %. Pour les autres produits, at 
notamment les fuels lourds, votre 
Société n'a pas oujours voulu suivre 
la concurrence ; elle s'est surout 
employée à conserver aux vertes une 
certaine rentablité. En conshquence. 
es ventes totales d'Esso Standard S A F 
sur le marché intdrieur, ont atteint 
7,8 rlliont de tonnes. en augmentation 
de SX contre 10.5 % pour ls profession 
La croissance plus rapide des ventes de 


n'avaient pu être trouvés à l'érranger 
C'est notamment grâce à la coordination 
des eflors du Groupe que les export 


tions de produits Esso ont progressé de 
0 % pour #'élever à 1,3 million de tonnes. 
outetois, des fluctuations importantes 


|ennant au maximum de leur capacité, 
réalissient une production du même 


3 po 
PAS nt 
laboratoires. 


L'effort d'investissement 


Pour que votre Société soit en mesure 
de s'adapter on temps utile aux condi. 
tions nouvelles liées aux progrès rapides 
des sciences et des techniques, il 
importe qu'elle soit dotée des moyens 
lui permettant d'y faire face, C'est dans 
cutte optique qu'est orientée sa politique 
d'investissement : pour l'achèvement 
des programmes en cours et le finance- 
ment de nouveaux projets, il à été 
dépensé 163,5 millions de francs en 
1968, soit un montant du même ordre 
qu'en 1967. 

Dons le domaine de la distribution, 
du fait de la réglementation en vigueur, 
le nombre de stations-service que vatre 
Société est autorisés à ouvrir chaque 
année est très inférieur à celui qui 
corrospandrait à sa position sur le 
marché des carburants. La défense de 
cette position amène à rechercher pour 
les nouvelles stations-service les 
‘emplacements où des débouchés 
importants peuvent étre escomptés et à 
intensifier las efforts pour la modemisa 
tion du réseau existant. Cette politique 
#2 traduit par une meilleure produc- 
Hvité ot Lo débit moyen des points de 
vente Esso est supérieur à celui de la 
profession, 

Un nouvel ordinateur, de moyenne 
capacité, a été installé au siège social 
pour renforcer la puissance de calcul 
‘et assurer notamment la gestion 
automatique des dépôts 

En matière de transports terrestres. 
la construction du pipaline de produits 
finis qui va de Fos-sur-Mer à la 
frontière suisse près de Genève, an 
passant par Lyon, est achevée. Esso 
Standard S.A.F, a participé pour 14,2% 
{en ligne avec ses activités dans cette 
zûne) à la Société qui à construit et 
ère cet ouvrage d'une capacité initiale 
de 4,5 millions de tonnes ; la raffinerie 
de Fos-sur-Mer est maintenant branchée 
aur catte conduite qui approvisionne 
déjà le dépôt de Valence. 


Quant aux transports maritimes, ainsi 
ul a déjà été indiqué. votre Société a 
commandé aux Chantiers de l'Atlan- 
tique deux navires de 250.000 tonnes, 
pour livraison en 1971 et 1972. La 
commande d'un troisième navire est 
à l'étude. 

En ce qui concerne les installations. 
de raffinage. les travaux destinés à 
port la capacité de la raifinerie de. 
Port-Jérôme de 6 à 7,5 millions de 
tonnes seront exécutés en 1969. Une 
unité de “reforming” catalytique de 
600.000 1onnes/an entrara en service 
dans cette même raffinerie en 1970 
pour satisfaire la demande de carburants 
à haut indice d'octane. En 1968, 

113 millions de francs ont dté versés à titre 
d'avances sur la construction de la 
raffinerie de Lorraine qui doit démarrer 
en 1970 ot dns laquelle votre Société 
détient une participation de 40%. 

À partir de cotte date, nous disposerons de. 
quatre contres de raffinage d'une capacité 
de traitement suffisante pour faire face 
à nos besoins jusqu'en 1972. Des études 
sont poursuivies pour déterminer les. 
investissements à ontroprendre au cours 
des années 1972 à 1975. 


Les données financières 


Le chiffre d'affaires, hors taxes, d'Esso 
Standard SAF, s'est élevé à 2.530.8 
millions de francs, en augmentation 

de 12% sur celui de 1967. Toutes taxes 
comprises, le chiffre d'affaires a atteint 
4737.2 milions de francs, soit 13% 

de plus que l'année précédente, 

Le bénéfice net ressort à 88,3 millions 
de francs, y compris 46,2 millions de 
dividendes versés par Esso REP. Par 
année précédente, le “cash 
Esso Standard SA. est passé 

millions de francs à 214,7 
millions. Ceïte amélioration est encore 
insutfisante pour porter la rentabilité 
des actifs à un niveau satisfaisant et 


elle reste rogile en raison des conditions: Réserve Iégale 


régnant sur lé marché. 

Ce bénéfice est obtenu après des 
amortissements portant sur 127,7 
millions de francs contre 120 milions 
en 1967 

L'an dernier, nous vour avions. 
indiqué que nous n'étions que par- 
tellement remboursés des 
exceptionnelles supportées du fait da 
la crise du Moyen-Orier 
Nous pouvons aujourd'hui faire le point 
bien que le règlement définitif ne soit 


pas encore intervenu. À partir du dossier nous vous rappelons le montant des 


établi selon les principes posés par 
l'Admimstration la compantation s0ra 
basée justification de certains 
frais et non sur les tonnages réellement 
transportés au cours de la période 
dlonnant droit à indemnisation. Le 
remboursement auquel nous pouvons 
prétendre sur celte base représente 
environ 5 % des recettes encaissées par 
le Comptoir Auxiliaire du Pétrole au 
titre de la “surcharge de Suez” entre 
le 10 juillet 1967 et le 1° juillet 1968. 
La part de votre Société sur le marché 
étant voisine de 12,5%, ceci montre 
bien l'efficacité de sa gestion et 
notamment celle de sa flotte dans une 
Période critique pour le ravitaillement 
du pays 


Les résultats 
Les comptes de résultats er le bilan, : 
établis au 31 décembre 1968. 
nee J 

sue = — 
Ils font apparare un bénéfice de 68,3 mitions de francs : 
auquel s'ajoute le report à nouveau 
de l'exercice précédent 2.5 millions | 
Total disponible 60.8 millions 
Æ A _ dass _—— 
Il vous sera proposé de leur donner : 
l'affectation suivante : 

. 29 mltions … — 

Réserve u 10,0 milions > 


Conformément aux dispositions légales, 


distributions des trois derniers exercices : 


Exercice Nombre Dividende net 
d'actions par action 

1965 11.913800 350 

1966 11.913.800 375 

1967 11.913.800 375 


11 vous appartendra en, de faune De 
montant des jetons de présesce aBouks 
au Conseil d Admematratson pour 

donner quitus de lour gestion pour l'exercice 1969. ainsi que les émols 
l'exercice 1968, puis de procéder aux ments de vos Commissaires au 


élections au Conseil d'Administration 


r UE 


Une démarche nouvelle ast en cours 
pour formar le personnel aux nouveaux 
impératifs da l'antreprise + prévision 
économique, informatique canaux et 
méthodes de communication. Ces 
éléments sont ls corollaire de contraintes 
telles que : compétition commerciale et 
optimisation de la gestion. C'est dans 
cet esprit qu'un effort a êté entrapris 

in de concilier les besoins du parsonnel 
et ceux de l'entreprise et de répondre 

à un souhait de participation par une 
volonté d'information. 

L'accent à été mis sur l'aspect 
“communication” du plan de sugges 
tions : une étape importante à té 
franchis cette année par une décentra 
lisation qui favorise les relations locales 
entre le personnel et la hiérarchie, 

Au siège social, après quatre années 
d'utilisation du laboratoire de langues. 
l'accroissement des connaissances des 
participants a conduit à multiplier Les: 
cours de groupe consacrés à la 
conversation, 


En 1968, 93 accidents ayant entrainé 
nregistrés 


accidents d'automobile, - Cette situation 
est légèrement en retrait sur los 
résultats précédents. 
Le taux de fréquence a été da 
6,3 accidents par million d'houres de 


travail, alors qu'il s'élevait à 35,6 pour 


l'ansemble de l'industrie du pétrole en 
1987. Toutes propartions gardées, à 
Esso Standard S.AF, les accidents sont 
donc cina fois moins nombreux qué 
dans l'ensemble de cette industrie 

Un diplôme d'honneur s été décerné 
4 la raffinerie Esso de Fos-sur-Mer, 
classée “première” de sa catégorie dans 
la compétition mondiale du “National 
Safety Council”. 

À l'inivative de l'association 
internationale ”Europrotection”, un jury 
présidé par M. Louis Armand à 
antribué l'Oscar de la Protection” à 
ÆEsso Standard SA.F. classée “première” 
au ire de industries Ghimiques ot 


parachimiques. Cette distinction récom- 
pense une action poursuivie depuix plus. 
da trente-cinq ans en étroite collaboration 
avec l'ensemble du parsonnel. 


Exploration et production 


Permis de recherches 
À la fin de l'exercice 1968, Esso REP 
détenait des intérêts directomant où en 
association sur sept permis de recherches: 
couvrant 8 585 km?, superficie sensi. 
blement égale à cells sur laquelle Ia 
Société exerçait ses activités en 1967. 

Dans un souci d'accroissement da 
son domaine minier, Esao REP à déposé 
plusieurs nouvelles demandes de permis 
de recherches terrestres concernant le 
Sud-Ouest et lo Sud-Est de la France. 
Les demandes d'Esso REP actuellement 
à l'instruction couvrent 6 228 km? 
environ ; elles font généralement l'objet 
de demandes concurrentes introduites. 
par ERAP. où S.NPA 

Le début de l'année 1969 a été 
marqué par la première prorogation du 
pérmis Landes-Atlantique dont la 
supericie initiale a été réduite de moitié 
par abandon de la partie orientale du 
permis. 


Recherches maritimes 
Dans le golfe de Gascogne, 785 km de 
profils sismiques ont té levés, dont 
260 km portant sur le permis Landes- 
Atlantique proprement di. De plus, 

4 296 km ont été couverts par prospec- 
tion aéromagnétométrique. 

Il est prévu de réaliser en 1969 
environ 1 000 km de profils sismiques: 
complémentaires sur la partie renou 
velée du permis Landes-Atlantique. 

La première campagne de reconnais- 
sance par forage de ce permis a pris 
fin le 10 avril 1968, aprés abandon du 
puits improductif “Le Sextant 1°, 
huitième forage exécuté en deux ans à 
partir de la plateforme auto-élévatrice 
“Neptune-Gascogne”, L'exploration de 
la partie du plateau continental située 
sous une profondeur d'eau supérieure 


D'importantes études stratigraphiques 
et loctoniques ont été consacrées aux 
permis du Haut-Rhône, de Saint-Gilles 
at de Mauléon. Dans le domaine de la 
prospection géaphysique 553 km de 
profils sismiques ont été levés principa- 
lement sur les permis du Haut-Rhône 
et de Thèze. 

Le forage d'exploration à grande 
profondeur : Berenx 1. a été entrepris 
n juillet 1968 à praximité de Salies- 
de-Béarn en vue de reconnaitre une 
Structure située dans le prolongement 
de Lacq. À la suite de difficultés. 
techniques insurmontables apparues à 
la cote de 4 100 m, le forage a été 
repris en déviation à 3 155 m au début 
de l'année 1969. 


‘exploration, Lembeye 1, à dé 
sur le permis de Thèze. Diverses impré- 


toutefois, les essais effectués n'ont 
donné aucun débit. 


Fin décembre 1968 un sacond forage 


‘gnations d'huile lourde ont été observées ; 


métriques. Ce tonnage est inférieur de 
5% aux quantités produites en 1967 
‘en raison d'une réduction du débit de 
plusieurs petits champs at du taux 
Journalier de production du champ de 
Parentis ramené en 1968 à son niveau 
optimum qui avait été dépassé l'année 
précédente du fait de la crise de Suez. 

L'arrét du champ de Parantis, consé- 
utif à l'immobilisation momentanée de 
la raffinerie de Bordeaux pendant les 
événements de mai et de juin 1968, 

à &16 sans effet sur la production de 
l'ensemble de l'année ; la perte enre- 
aistrée à cette époque a été anti 
ment rattrapée en augmentant la 
production journalière du champ. 
pendant deux mois et demi environ. 

Outre sa production de pétrole livrée 
à la raffinerie de Bordeaux, Esso REP 
à vendu à la Société Nationale des Gaz 
du Sud-Ouest (S.N,G.S.0.) 

3726 487 m° de gaz naturel, associés 
à la production d'huile de Parentis, 

La production d'Esso REP représente 
toujours la majeure partie des hydro- 
carbures liquides provenant du terri- 
toire métropolitain, soit plus de 80 % 
en 1968. Depuis la découverte de 


Désignation des permis superficiekm? associés opérateur 
Golle de Gascogne (1 837 km?) Landes Atlantique 1837 SNPA 25%  Ewso REP 
CEP 20% 
ERAP 20% 
Aquitaine sud {1 440 km?) Mauléon 620 SNPA 50%  Eso REP 
Hôpital St-Blaise 55 SNPA 50% __ SNPA 
Béarn-Salies 219 ERAP 50%  Eso REP 
Thèze 365 SNPA 50% Emo REP 
Rébénaca 182 Emo REP 
Languedoc € 947 km?) Soint-Gilles 947 Esso REP 
Alpes {4 260 km?) Haut-Rhône 4260 Esso REP 
Total 8585 
à 60 m ne pourra être effectuée uté- Production Parents, le tonnage total extrait des 
fieurement qu'à partir d'une instsllation En 1968, la production de pétrole gisements de la société dépassair 
flottante. d'Esso REP a été de 2 197 99 tonnes 23 millons de tonnes au 31 décembre 


1968. 


€ . 


49190 


41787 


et transports 


Achats de pétrole brut 
Malgré le ralantissement d'activité 
consécutif aux événements des mois 
de mai et juin, les achats de pétroles 
bruts de toutes origines destinés à 
l'approvisionnement des tois raffinarios. 
Esso se sont élevés à 10 604 000 tonnes. 
‘en pugmentation de 9,1% sur 1987. 
Le tableau ci-contre montre le détail 
de ces approvisionnements par 
comparaison aux deux années précé. 
dentes. 


Importations et exportations 
de produits finis 

Les importations de produits finis za 
sont élevées à 97 000 ons environ, 
dont 46 000 tonnes de carburants 
introduites en raison des circonstances 


dans les régions proches des frontières 
et les dépôts côtiers pour aider à 


ment pendant la période des grèves. 


passées 
847 000 tonnes en 1967 à 1 270 000 
tonnes en 1968, sait une augmentation 
de 50%. Cette augmentation a 
principalement les essences légères 
et les fuels lourds. 


Transports 
Esso Standard SA. à bénéficié d'une 
aide précieuse de la part d'autres 
Sociétés du Groupe Esso à l'étranger 
au moment où les port français ont 
été paralysés par les grèves. Grâce à 
cette solidarité, Esso Standard SA F. 
à pu faire dérouter vers des ports étran. 
gers les navires de pétrole brut qui 
auraient dû normalement 

pendant 


1986 


Tonnes ___% 


Tonnes _ % 


2340444 264 2301497 237 2156182 

Sahara 1666222 189 2354809 266 257788 

Total 4006666 45.3 4696300 422 4563827 
227751 240 2261761 223 32480 
1675817 189 1824872 


Nigeria 


877 860 


835 481 


Total des achats 


dont : pétrole brut cédé à d'autres ralfineries 


pétrole brut pour raffinage Esso (stocks 


8783 790 


‘au Groupe ant été déroutés vers les 
côtes françaises de façon à permettre 


flotte Esso de long 
courriers comprenait 4 navires d'environ 
40 000 dr et l”Esso Lorraine” de 
151 600 dwr. Doux navires étaient 
atirôtés 4 temps - “Germinal” de 
58 600 du ot “Esso Spain” de 
193 700 dut 
Esso Standard SA. a passé 
commande aux Chantiers de l'Atian- 
tique de deux superpétroliers de 
250 000 dut dent la mise en service 
est prévus respectivement en novembre 
avril 1972. Ces nouvelles 


intérieurs 
Les transpons intérieurs en vrac de 
produits finis Essa ont porté sur un 
tonnage de 8 388 000 tonnes. soit 6,6 % 
de plus qu'en 1967. La répartition de ce 
Lotal par moyen de transport est indiqué 
vs le tableau, ci-contre. par compa 
raison avec les deux années précédentes. 

En mai et juin, pendant les arrêts de 
transports sur les voles ferrées, fluviales, 
et marümes. Esso Standard S.A.F. sust 
forcée d'improviser de multiples 
actions de dépannages, en particulier 
ar in route, pour répartir au mieux les 
ressources disponibles entre les régions 
les plus favorisées et celles qui se 
Lrouvaient en difficulté, ot assurer 
l'approvisionnement des besoins 
prioritaires. 

La construction du pipe-line Méci 
terranée-Rhône, dont Esso Standard 
SA. est actionnaire pour 14,2% st 
déroulée dans le courant de l'année. 
Les opéranons de remplissage de 1a 


Dr 


conduite ont commanck Ska le mous de 
novembre : les premières expéciaicns 
par pompage. ou départ de la rafiners 
de Fos, constituées de vel Somestaue. 
ont été effectuées à La fi de Tannée 


citernes à été poursurve, le pere Es 
étant maintenant constitué d'un 
pourcentage élevé de wagon de 
grande capaetk 


Tarifs de transports Fr 
À partir de 1° jmvier 1268. l'appleston 
de la TVA aù secteur de Danapoets 
conduit à un abomsement de 2E À des 


de 2.14 % pour les prodiotts pétrole. 
Lex prix Ses motret moyens de tant 


transports de produits finis 


Pétrole brut traité dans les raffineries 
de port-jérôme, bordeaux et fos 


5x 1966 
1967 ine TR 
x Tonnes ___% 
x mt TES ‘Zone franc _ Landes (esso REP) 2272 637 230 2187411 207 
185 1156 194 144346 _ 
28 1 306 ns 1568 752 248 2327686 719 
358 2094 3) = 3985735 457 4656680 48,0 4525097 426 
228 1410 238 2098571 240 223 3262281 307 
qoo 5966 100 1661610 1 1774788 167 
878103 101 92 
93088 11 73826 08 
Total 4731372 543 5034143 
574 
| rot rutians 8717107 100 9690823 100 
es rafinage enstant à Por-Jérème à a trovaillé pratiquement au maximum De Eten soprano sat, 0e na % 
Les trois rafinenes Esso de Port: permis de compenser les réductions de capacité PES A pen de ae a de 
Jérôme, Bordeaux et Fos ont traité d'activité dues aux événements de RES EEE 
10 628 000 tonnes de pétrole brut, mai/juin sur l'ensemble des installations. Raffinerie de Fos-sur-Mer ES Ce don ut do te RE. 
0e qui représente une augmentation les raffineries de Fos et de Bordeaux La raffinerie de Fos a distillé 2 450 000 Le SE EL ae Bo 
| dranviren 10% sur les quantités étant déjà utilisées à leur pleine capacité. tonnes de pétrole brut. Malgré l'arrêt 
diséiliges an 1967 Dans le cadre du programme d'aug- de l'usine on mai et une interruption de 
La comparaison des productions de mentation de la production des huiles cinq semaines pour offectuer lon 
FBce na ballos de lande précédente de graissage, la capacité de l'unité de travaux pénodiques d'entretien normale. 
A Sport une augmentation impor traitement au phéno 3 #16 portée de ment prévus. à raffinerie 3 raité la @: 500 000 tonnes 1966 1967 1968 
Mise la production d'essence (19 %) : 380 000 tonnes à 575 000 lonnes par an. même quantité de pétrale brut qu'en 
calie-ci s'explique, en grande partie, Un nouveau poste de chargement des 1967. Or ” 
| par un courant d'exportations de wagons citernes, entièrement automa- De nouvolles installations de récupé- e 
Kiaue ot bénéficiant des derniers pertec- ration do propane ant été mises en 
tionnements de ls technique, à 4té mis service à la fin de l'année 1968, ce qui è 
En ous, I y a lieu de noter une ‘en service et permet de charger, dans permis d'accroitre sensiblement les 
| augmentation de la production de d'excellentes conditions de travail et de … possibilités d'approvisionnement en e 
| distillat (+ 9%) et de funis lourds sécurité, 70 wagens-citernes par posts propane dans le Sud-Est 
‘sensiblement en ligne avec de 8 heures. tout an améliorant la La raffinerie de Fos s'est équipée e 
A mea de distillation. rotation et le remplissage des wagons- pour pouvoir expédier par le pipeline 
citernes. de produits finis de la Vallés du Rhône e 
Par ailleurs, en vus d'harmaniser la (S.P.M.R,) les carburants et les L 
production 8tle consommation de fuel dstilats; des pompages de ue! e 
à mis en œuvre 5 512 000 tonnes de pour le chauffage domestique, 1rois domestique vers les dépôts de l'inté- 
‘pétrole brut, soit 23 % de plus que éservoirs représentant une capacité rieur ont ainsi pu commencer à la fin - 
Tannée précédente. saisonnière de stockage de 180 000 m* de l'année 1968. 
L'augmentation de l'activité raffinage ont été construits et mis en service. Un nouveau bac pour le stockage du ee 
de la société à été concentrée sur cette pétrole brut ayant une capacité de à (en rep), 
usine. En effet, d'une par, les fourni. Raffinerie de Bordeaux 60 000 m? a été mis en service, ce qui 
pour les La raffineris de Bordeaux à traité à permis d'améliorer les conditions de 
2.664 000 tonnes de pétrole brut, réception en brut libyen. principal 
tonnage en diminution d'environ 4% pétrole brut traité dans cette usine. 
sur 1967 
Excepté l'arrêt de l'usine durant une Raffinerie de Lorraine Sur 


partie du mois de mai, cetis raffinerie 


Les études préliminaires à la construe- 


£0n da la raffinerie de Lorraine, projet 
dus lequel £ss6 Standard SA F. 
détient une particrpation de 40 %, ont 
été pouriumies activement. Les promiers 
travause sant en cours sur le terrain 

La mise en service Ge corne raifinerie 
est prévue pour le 2° semestre 1970 


La Mailleraye 

A 1988 emsuon 88000 tonnes 

1968. emsvan 

Shaes. oroaues et pros spéciaux 


Produits chimiques 


Le chiffre d'affaires d'Esso Chimie s'est 
élevé à 346 millions de francs en 1968 
contre 299 millions en 1967, sait un 
accroissement de 16 %. 

Sur le marché intérieur, la progression 
a été de 13 % en valeur (282 millions 
de francs en 1968. contre 250 millions 
en 1567). En tonnages, las ventes ont 
atteint 388 000 tonnes contre 318 000 
tonnes en 1967. 

À l'exportation, les ventes ont aug- 
menté de 31 % en valeut (64 millions 
de francs au heu de 49 millions de 
francs en 1967), soit 86 000 tonnes 
exportées. En valeur, la part des expor- 
tations dans le chiffre d'affaires total a 

par rapport à 1967 de 16% à 


{SOCABU) exportés par l'intermé- 
diaire du Groupe Essa (8100 tonnes 
‘environ pour 21 millions de francs). 
la part des exportations dans le total 
des ventes a été de l'ordre de 23 %, 
L'année 1968 a été caractérisée par 
acerciament de le production de 
Funité de c: vapeur 
service à la fn de 1967. Les ventes ont 
subi les fluctuations inhérentes à toute. 
mise en route d'unité de cette impor- 
tance, Depuis le mois de mai, le 
fonctionnement de cette unité, en. 
constante amélioration, n'a été perturbé 
essentiellement que par l'arrêt général 
de travail survenu à cette époque. 
Par suite de La mise en routo de cette) 


nouvelle installation, les ventes d'olé- 
fines et de dioléfines ont progressé de 
75% sur le marché ge 
exportations importantes d'éthylène 
(38 000 tannes) ant été effectuées par 


navires-citernes vers la Suède, et par 
camions vers les pays 
En outre, près de 8 000 tonnes de 
utadiène ont été exportées vers Les 
-Unis, 

Les ventes d'orthoxylène et de paraxy- 
Jäne ont augmenté de près de 9%, 
en tonnages, tant sur le marché français 
qu'à l'exportation. Sur ls marché 
français, l'accroissement à été de 17%. 

Les ventes de solvants ont progressé 
de 22 %, tant en tonnages qu'en valeur. 
Les ventes des qualités aromatiques et 
de solvessa xylène ont été très actives, 

Après une rapide progression en 1967, 
les ventes d'additifs sont demeurées 
stationnaires en 1968. L'unité d'acides 
sulfoniques qui fonctionne da façon 
satisfaisante aurait été en mesure de 
fournir des quantités plus importantes : 
seuls les délais entraînés par les examens 
nécessaires à l'adoption des nouveaux 
dérivés. par les principaux clients, ont 
limité cette activité. Sa production est 
‘en augmentation de plus de 50 % par 
rapport à 1967. 

Les ventes de caoutchouc butyl 
provenant d'une pare des fabrications: 
de la Société du Caoutchouc Butyl 
{SOCABU) se sont élevées à 
14 600 tonnes, en augmentation de 5 % 
par rapport à 1967. Les caoutchoucs de 
Lype éthylène-propylène, importés des 
États-Unis. ont continué leur expansion, 
soit 16 % de plus que l'année précédente 

Les ventes de résines Escorez ont 
progressé tant sur le marché intérieur 
qu'à l'exportation. Elles ant atteint 
8 100 tonnes, en augmentation de 10% 
Sur 1967, 

En ce qui concerne les pesticides, 
l'année 1968 à été caractérisée par une 
recrudescence de la concurrence inter: 
nationale qui a provoqué. dans certains 
as, des baisses considérables de prix 
Cette situation a amené Esso Chimie 
à se retirer de certains marchés. 


renier 


Les dépenses d'exploitation d'Esso 
Standard S.A.F. pour la recherche se 
sont élevées en 1968 à 13 millions de 
francs. Environ 45 % de ces dépenses 
ont été effectuées pour le compta 
d'Esso Research and Engineering 
Company. Dans le cadre du contrat 
d'assistance technique conclu avec cette 
société, c'est Esso Standard S.A.F, qui, 
en Europe, est chargée d'effectuer los 
recherches sur les bitumes et les huiles 
industrielles. 

Parmi les résultats les plus intéressants 
obtenus cette année dans ces domaines, 
on paut citer 

l'amélioration des huiles isolantes 

Pour répondre aux exigences des 

matériels futurs ; 

- le formulation d'hulles turbines encore 

Plus stables, cette formulation ayant 

été adoptée par l'ensemble du Groupe 


- la mise au point d'huiles hydrauliques 
ininflammables dont la viscosité ne 
varie que très peu dans les limites 
d'utilisation. Ces huiles ont été 
agréées par les services techniques 
de la Communauté Économique 
Européenne ; 
la gamme des acides sulfoniques et 
de leurs dérivés, fabriqués à Port- 
Jérôme selon le procédé Esso, à &t8 
élargie et son utilisation diversifiée 
des préconisations d'huiles d'exter 
sion et de plastfication du caoutchouc 
répondant aux exigences des prinoi. 
paux fabricants utilisateurs. 
dans le domaine des bitumes, des 
améliorations ont été apportées en ce 
qui concerne leur emploi paur les: 
couches routières de base, en particu- 
lier sous forme d'émulsions. Un, 
nouvel appareillage et des méthodes 
d'études mathématiques ont ét 
développés et ont fait l'objet de 
publications dans les revues scienti 
tiques. Enfin, les émulsions fillénsées 


En debors de le spécatestion, de 
nombreuses étades ont £té fniseg sur 
un plan spécifiquement kanças. 

C'est ainsi que l'étude da pass 
automobile 3 été poursuine du ont 
de vue exigence en carburaems et 
lubrifiants et aussi poluson de rar 

Le gazéifieur à fueis lourds ms ma 
paint à Mont-Saira-Agnan à encons 
été pertectionné. L est masagnant en 
opération industrielle ue on Sous à 
chaux, D'autres apphcatons net à 
l'étude. 

Les causes de la prégrition dessrec- 
live dont soufrant les nouveaux moteurs 
particulièrement poussés. om dé 
étudiées. 1 en est résulté Le rise mu 
point d'une huile moteur très sat 
faisante à ce point de vue. D'auten pa 
l'Esso Extra Racing Of bien ceneroe 
des spécialistes de courses et de rayes. 
2 été encore améliorée. 

De nouveaux produits peur l'agn- 
culture, huiles acancides, émelssons 
herbicides, ont été œus au poune. 

Une aide à été apportée das le 
domaine des fabrications de prosiuits 
chimiques : optimisation de La so 
mérisation du propyiène, amélorason 
de la fabrication des acdinits : Paratiou, 
Paratone. sulfonates à hauts alcahsed, 
divers problémes relatits au sem. 


onientation à donner à ces recherches. 
Toutes ces études ont évicemensne 
nécessité la mise en œuvre de méthodes 
analytiques pertectionnées ; ls méthode 
récente de chromatograpie en couche 
mince permettant des anshysns fines 
Sur de très petits échantllons. à reçu 
de très nombreuses applicamons. 


sommes dépensées pour les recherches de laboratoire 


1968 130 
1964 106 
1360 


@: cn ce Forcs 


Activités commerciales 


Quatre faits saillants ont affecté le 
marché des produits pétroliers an 1968 
12 Les événements des mois de mal. 
juin qui ont paralysé l'activité écanomi 
que du pays ont concerné l'ensemble 
du marché des produits pétroliers, 
Les grèves ont au des conséquences 
variables sur la consommation ; seule la 
consommation de fuels lourds semble 
avoir été affectée sérieusement au 
moment de ces événements. En 
revanche, si la pénune temporaire de 
carburants 3 été considérée par la 
population comme une contrainte 
insupportable, aucune sous-consomma- 
ion dés carburants auto N'est apparue 
sur l'ensemble de l'année. 

2° Des augmentations de prix de 
vante Gas sont intervenues à 
plusieurs reprises au cours de l'année 
Elles ont résulté de Ia majoration des 


taxes supportées par les produits 
pétroliers et, partiellement en ce qui 
concerne le gas oil la fuel domestique 
et le fuel léger, d'un relèvement du prix 
de vente officiel hors taxes. 

- TVA appliquée au prix de vente 
au taux de 13% à partie du 1 janvier 
1968, ce qui a entrainé une augmenta- 
tion du prix de vente des fuels ; puis, 
la TVA. a été portéa à 15% le 
19° décembre ; 

- Laxe intérieure et redevances 
augmentées au 1 août de F 20 par 
mêtre cube sur le supercarburant, 
l'essence auto et de F 10 par mêtre 
cube sur le gas oil. 

D'autre part, l'augmentation qui avait 
été accordée par les Pouvoirs Publics 
aux sociétés pétrolières en 1967 pour 
faire face aux charges exceptionnelles 
antrainées par la cnise du Moyen 
Orient, pour les catburants 8 été trans- 
formée le 14" juillet 1968 en une 


augmentation de la marge fusionnée de 
distibution (qui a été répartie entre les 
détalliants et les sociétés de pétrole) 
et lo 21 décembre pour le fuel domes 
tique en taxes perçues par le Fonds de 
Soutien des Hydrocarbures. 
4° En fait, par suite de la vive concur- 
rence qui s'est développée, les prix 
pratiqués auprès des consommateurs 
de gas oil et de fuels n'ont pas reflété 
la totalité de ces augmentations. 
4° Pour les carburants auto, pratique. 

ment aucune société pétrolière n'a 
engagé en 1968 d'action publicitaire 
du type “ieux et concours”, En 1967, 
ceux-ci avaient eu pour résultat de 
modifier profondément les positions 
commerciales de toutes les sociétés 
pendant la dutée des jeux, chaque 
société ayant retrouvé assez vite après 
la in de cos actions publicitaires une 
position proche de celle qu'elle avait 
auparavant On a donc assisté en 1968 


à une certaine stabilité des positions 
commerciales. 

Il est important de noter que le 
nombre de supermarchés vendant des 
carburants avec rabais à sensiblement 
augmenté en 1968. Bien que les ventes. 
des supermarchés na représentaient, 

À la fin de 1968, que 2,1 % des ventes 

Lotales en France contre 1,2 % l'année 

précédente, leur progression, beaucoup 
Plus rapide que celle du marché, est un 
phénomène qui retient l'attention 

En 1968, le march intérieur s'est 
dévaloppé à un rythme mains rapide 
qu'en 1967. Toutefois, grâce à un taux 
de croissance encore relativement élevé. 
de 11%. if a attoint 62 000 000 tonnes 
environ. 

Sur ce marché, les ventos de produi 
pétroliers par Esso Standard S.A.F. se 
sont élevées À 7.8 millions de tonnes. 
soit 380 000 tonnes de plus qu'en 1967 
#1 100 000 tonnes de plus qu'en 1966, 
Ces ventes représentent 12,6 % du 
marché 


Carburants auto 

Avec une progression de 8,6 %, 

la consommation de carburants auto en 
Fronce s'est développés en 1968 au 
même rythme que les années précédentes. 

L'augmentation de la consommation 
des carburants auto s'est répartie très 
inégalement entre le supercarburant et 
l'essence ordinaire. En effet, la consom- 
mation d'essence a diminué de 217 000 
mètres cubes pendant que celle du 
Supercarburant progressait de 
17352 000 mêtres cubes. Le pourcen- 
tage des ventes de supercarburant par 
rapport aux ventes totales de carburants 
auto a atteint 66,2% en 1968. contre 
61,7% en 1967. 

Les ventes de carburants par Esso 
Standard SA F. ont progressé plus 
rapidement que le marché, et la part 
‘commerciale de la Société s'élevait à la 
fin de 1968 à 16,8%, contre 16,1 % fin 
1967. Cetie progression provient de ce 
lqu'une grande partie de la clientèle 
d'Esso Standard SAF. a repris ses 


anciennes habitudes d'achat. Ce retour 
aux stations-service Esso a été facilité 
par les campagnes de publicité basées 
sur la fidélité et sur la qualité d'un 
nouveau supercarburant avec Vitane 7 
Cette dernière campagne a encore accru 


ns de la société, 
oint 71,4% en 1968, 

Pour conserver à son résaau son haut 
niveau d'efficacité, Esso Standard S,A.F 
en a poursuivi activement la modernisa- 
tion, notamment en aménageant des 
stations de types nouveaux et en 
utlisant pleinement les possibilités 
d'implantation le long des autarout 

D'autre part, dans le but de maintenir 
l'expansion de ses ventes de carburants 
dans la région parisienne, Esso Standard 
SAF. s'intéresse au développement des 
parkings souterrains promus par la Ville 
de Paris. Esuo à ainsi construit 
semble station et parking d'Ann 
ainsi que les stations -servico 
parkings Boucicaut et Rond-Point des 
Champs-Elysées. Ces installations ont 
été mises en service à la fin de l'année 
1968 et au début de 1968. 


Gas oil 
La progression de la demande de gas 
où est restée très importante an 1968 
Elle a été de 10,3 % contre 9,6 % en 
1967. Ce marché qui est diréctement 
lié au développement des transports 
routiers par véhicules à moteur diesel a 
connu une concurrence de prix particu: 
lièrement vive. 

Tout en cherchant à rester présente 
chez les gros consommateurs, Esso 
Standard S.A.F, s pratiqué uno politique 
sélective de vente en faisant porter 
principalement son effort sur les ventes 
À la pompe dans les stations-service. 
Sa part sur le marché s'est légérement 
amenuisée au cours de l'année, passant 
de 10,5% en 1967 à 10,3 % en 1968 


Fuel domestique 

Le fuel domestique est le produit dont 
la consommation s'est développée 
encore en 1908 au taux le plus élevé 
17,8%. Si certe progression reste 
loujours très rapide - il à été livré, en 
1968, 3 500 000 tonnes de plus qu'en 
1967 » elle 681 cependant moins specta- 
culaire que colle qui avait dt snragis: 
trée en 1967 : 223%. En 1968, le 
marché du fuel domestique à représenté 
38 % du marché total des produits 
pétroliers vendus sur le marché intérieur. 

Les ventes de fuel domestique Esso 
n'ont augmenté que de 14,7 % et la 
position commerciale de la société a 
légèrement décliné, passant de 11,5% 
en 1967 à 11,2% on 1968, 

La politique de vents directe apple 
quée par la Société a continué à se 
développer. en particulier grâce à un 
service après-vente apprécié par la 
lientôle. Par contre, l'évolution à été 
moins favorable en ce qui concerne la 
clientèle livrée par l'intermédiaire ce 
revendeurs, du fait d'une concurrence 
particulièrement agressive 


Fuels lourds 
Le développement de la consommation 
de fuels lourds livrés à l'industrie à été 
rapide en 1968, malgré les grèves qui 
ont paralysé les usines au cours du 
premier semestre. Le taux d'aécroisse. 
ment enregistré pour l'ensemble de 
l'année, 12,1 % par rapport à 1967. 
témoigne de la reprise de l'activité 
économique pendant le deuxième 
semestre et d'un important short de 
rattrapage 

Par contre, les quantités consommées 
par les centrales de EDF. ont 
diminué de 317 000 tonnes. Carte. 
moindre consommation a résulté peine 
polement d'une bonne hydraulicé et 
des arrêts de travail en mai et juin. 
Esso Standard SA F. là aussi, face à 
une très vive concurrence de prix 2, 
lout en maintenant ses couts. 
commerciaux, pratiqué une politique 


Millers de tonnes. 


Commentaires financiers 


1966 1968 re 
— & “e x = Le bilan établi pour l'exercice 1968 fait 
mx. apparaitre, par rapport à l'exercice 1967, 
PTT) 308 33 270 24 4 une augmentation des résultats et uno 
BUTS TRS TU 1e Ce TE eme Prime diner 
1 166 financière : les ressources et 
56 443 D SSD Le rouvoaux capiloux cran 
o! 61 Nrs-ATE supérieurs aux besoins de fonds décou- 
04 16 - lant essentiellement des nouveaux 
“ investissements et des remboursements 
AT 740 È d'emprunts et ont ainsi contribué à un 
199 1773 2 


accroissement du Fonds de Roulement 


208 


1870 


26 235 


63 605 


28 


où 


130 


1879 


34 


232 


285 


29 


1136 


des bitumes routiers et industriels. 


Exploitation 

Esso Standard S,A.F. a poursuivi son 
programme d'équipement et de moder- 
nisation des dépôts. La capacité de 
stockage dont la saciété dispose sur 
l'ansemble du territoire a été accrue de 
128 400 mètres cubes en 1968, dont 
plus de 73 000 mètres cubes installés 


Le taux d'acéroissement des ventes Esso 
at sensiblement égal à celui du marché 


fermé et l'ancien dépôt de Toulouse à 
été remplacé par un dépôt moderne 
ravitaillable por trains-cargos de 
Ne 
‘au 
rase commencé en 1967 dans le) 


Les investissements et les 
moyens de financement 


A. Les investissements 
1: Immobilisations 


Les dépenses sont analysées dans la tableau suivant 
Milions de Francs 


1966 1968 
Raffinage, laboratoires 1102 EN 
Distribution et transports intérieurs 505 EN 
Transoorts. maritimes 2 CE 
‘Administratif 12 os 
Total 111 1635 
Pétrachimie _1372 — — 
Total générat 308,3 1853 1635 

Rafinage ot Laboratoiras 


de 250 000 tonnes ont été commandés 
en 1968 pour entrer un activité, respee- 
Livement. en 1971 et 1972 


2. Autres valeurs immobilisées 
L'augmentation nette de 00 poste de 
F 91.1 millions par rappon à 1987 


Les immobilisations consacrées à ces 
activités ont représenté, en 1 
30,6 % du total des dépenses d'immo- 
bllisations de la Société, Elles concernent 
essentiellement, à lo Ratfinerie de Port 
Jérôme la réalisation de projets d'im- 


poranes diverse ant pour l'expansion fus . | 
que pour la modernisation et - d'un nouveau prit à long terme de 
développement de la raffinorie de F 79 millions sccordé à la soc 
Fos sur Mer Esso Chimie 

de nouvelles prises de participations 
Distribution et Transpons intérieurs À la suite d'augmentation de capital 
Los dépenses d'investissoments principalement dans la socté du 
effectuées au titre de ces activités ont Pipeline Méditerranée Rhône pour 
a ee RS JR Coms au is 

au 131 aux 

‘du total de l'année. Elles ont, comme 34 lo Raffinene et du Pipalne de 
(par le passé, principalement porté aur Lorraine pour F 129 misons 
la modernisation du réseau de stations d'une diminution nette de civees. 
service et des moyens de stockage. autres préts pour F 4,3 mibons. 
Transports Maritimes: 


5. Moyens de financement 


maritimes ont atteint un niveau élevé Compts tenu du dividende vecsé en 

‘du fait, principalement, de la construc- 1968, F 44,7 millions. et d'one 

tion du superpétrolier de 193.000 tonnes _ tation de F 29 milions du fonts de. d 
de port en lourd, “Esso Paris”, dont la roulement. les besoins da fonce de 


mise en service est prévue pour 1969. 
Par ailleurs, deux superpétroliers. 


apparaitre, en contrepartie, les moyens 
utlhsés pour en assurer le financement 
appelle les commentaires suivants : 


1. Ressources propres 
Le bénéfics net de l'exercice s'élève à 
F 58,3 millions. contre 48 milions en 
1967. Les commentaires on sont donnés 
sous la rubrique “Résultats de l'axarcice” 


Amorsements 

La Société à pratiqué F 127,7 milions 
_en 1968 cantre F 120 millions en 1967 
Ai ne s'agit là que des amartissements 
enregstrés au début du compte d'exploi- 
ation, sans tunir compte de l'utilisation 
de la déduction fiscale pour investisse- 
ments 


Dotations et Produits Divers 

{Cetta rubrique d'un montant do 
F 44,9 millions comprand : 

- une detation de F 28,7 millions à la 
Prévision pour fluctuntion des cours. 

+ une détation complémentaire de 
F 1,5 million à la provision constituée 
an 1967 au titre de la récupération 
escomptée des charges exception 
nalles liées à la fermoture du Canal 


fiscale pour investissements. qui sera 
utilisée en 1969 pour la paiement de 
Fimpên sur les sociétés de l'exercice 


- ln valeur nette des immobilisations 
rotirées de l'actif gour F 2.2 millions 


nents s'établit ainsi à 27,7 % contre 
23,6 % en 1967 


CG. Le fonds de roulement 


Le fonds de roulement, qui était de 
F 59,1 millions à fin 1967, ressort à 
F 88,1 millions, soit une amélioration 
de F 29 millions. résultant de la diffé 
rence entre 
- un accroissement de F 153,3 millions 
des capitaux permanents. dant 
F 58.9 millions pour les fonds propres 
et assimilés (provisions diverses) 
et F 97.4 millions pour les capitaux 
empruntés 
+ una augmentation nette de F 124,3 
millions de l'actif immobilisé. 


Les opérations courantes 


L'aceroissament du fonds de roulement 
tre 


pour un montant de F 77,7 millions. 
imputable aux postes suivants 


1. Valeurs d'exploitation 
imentation de F 26.9 millions est 
due #ssantiellement à la valorisation des 
inventaires de produits finis et en cours 
de tabrication. 


2 Valeurs réalisables à court terme et 

disponibles. 

L'augmentation de F 50,8 millions de 

ces postes reflète notamment les. 

variations suivantes » 

+ augmentation de F 37,9 millions des 
créances sur la clientèle 

- augmentation de F 12,3 millions de la 
déduction fiscale pour investisse- 
ments à exercer à moins d'un an. 


de F 48,7 millions 


RS : 


{ 


Celui-ci provient essentiellement de 
l'augmentation des comptes financiers. 
en particulier des Effets à Payer. 

La coefficient de liquidité, qui état ge 
1.09 à fin 1967. ressort à 1,128 fin 
1968, le coefficient dé trésorerie passant 
de 0,63 à 0,66 4 


Les résultats de l'exercice 
semble des ventes et autres 


ial hors taxes, la comparaison 

s'établit de la façon suivante : 

- en 1968 : 11 136 milliers de tonnes 
pour F 1 922.0 millions 

+ en 1967 : 9 268 milliers de tonnes. 
pour F 1 685,5 millions, 

soit d'une année à l'autre, une sugmen- 

tation de 20 % des tonnages et de 14%, 


part, à l'exportation d'autre part: | 


2. La coût dos ventes. ainsi que les frais. 
de fabrication. d'exploitation st de 
gestion, déduction faite des charges 
non imputables à l'exploitation de 
l'exercice se sont élevés à F 4 707 
milhons, contre F 4 184 milions en 1967. 
Les charges de l'année 1968 com. 
prennent notamment : | 
© 42,2 millions de frais financiers con 
F 31,9 milions en 1967. Cet accros 
sement est d'ailleurs compensé à 
concurrence de F 10 millions par des 
intérêts reçus d'Esso Chimie. 
+ F 127,7 milions d'amortissements 


conte F 120 millions en 1967. | 


3. Le résultat d'exploitation ressort à 
F 105,6 milions contre F 58,8 milions 
‘en 1967, le dividende net reçu d'Esso 
REP entrant dans ce résultat pourle | 
même montant qu'en 1967 : 

F 462 millions. 


1964 1965 1966 

Mill ho 

DR Re NAS 
Carburant auto et supercarburant 421.2 279 4357 279 4637 277 
Essence aviation et carburéacteur 607 40 648 41 690 41 
Pétrole et autres produits blancs 94 06 84 05 04 
Gas où 633 42 528 34 937 56 
Fuel domestique si 2125 141 2305 147 2614 156 
Fuel léger 450 30 471 30 374 22 
Fuels lourds 1248 83 1610 103 1801 107 
Lubrifiants 2104 139 2063 132 2137 128 
[Butane - Propane 406 27 370 24 442 26 
Bitumes 865 57 808 52 842 650 
Produits chimiques 175,4 11,6 1916 123 1554 93 
Autres produits (7) 595 40 466 30 666 40 
Chiffre d'affaires commercial - 
hors taxes 1509,3 100 15626 100  1675.5 100 
Taxe intérieure, douane et TVA. 1 6891 18739 15620 
Chiffre d'affaires commercial - 
toutes taxes comprises 31984 34365 36375 
Transactions compensées HT. 4794 4784 437,3 
Cessions de pétrole brut 645 Li Zi 2 — 
Taxe intérieure, douane et TVA. 17 30 25 10 52 
Total des ventes toutes taxes ÆŸ Le 
comprises 37440 40773 40375 45950 
Prestations de services hors D re 
taxes 437 577 587 1318 1358 
Taxes intérieures et TVA. _ 14 14 14 84 
Chiffre d'affaires hors taxes 2 096,9 2 098,7 217,5 22545 25308 
Chiffre d'affaires toutes taxes 
comprises 37877 39770 41374 41707 47372 


UC) Y compris les produits de base vendus 


Esso Chimie, 


L'exploitation des activités indus- 
1ielles at commerciales d'Esso Standard 
_SAF. a danc dégagé, en 1968, un solde 
bénéficiaire de F 584 millions, contre 

F 12.6 millions an 1987. 


4, Le compte de pertes et profits a 
‘enregistré cette annéa une dotation de 
F 28,7 milhions à la provision pour 
fuctustion des cours, centre F 4,5 
millions en 1987, ainsi qu'una provision 
complémentaire de F 1,5 million ou 
tra de la crise du Moyen Orient 
Finalarnent le profit net de l'exercice 
s'est élevé À F 58,3 millions con 
48 millions an 1967. 


La production de pétrole brut est passée 
de 2301 000 tonnes on 1967 à 
2198 000 tonnes an 1968, lo chiffre 
d'affaires de la Société enrogistrant une 
augmentation de 38 

Le bénéfice net après impôt sur les 
sociétés, qui était de F 71 milions à fin 
1967, resson à F 63,8 milions à fin 
1968.Ce résultat tient compte de la 
Hibération d'une parte de Lo provision 
pour reconstitution des gisements pour 
F 31,4 millons ou lieu de F 57,5 milions 
en 1967 et reflète une réduction 
temporaire des dépenses d'exploration 


Esso Chimie 
La situation d'Esso Chimie, au terme 

de co deuxième exercice, est ratlétée 

par le Bilan publié en annexe. Comme 
l'an dernier, a été jugé préférable 
d'exposer séparément la situation des 
activités chimiques on 1968, d'autant 
que cet exercice qui a eu à supporter des 
charges exceptionnelles d'exploitation 
n'est pas encore représentatif d'une 
activité normale 


1. Investissements at moyens de 
financement 
Les dépenses d'immobilisations de 
l'exercice se sont élevées à 
F 10.9 milions. Elles ont porté essen- 
fiellement sur des investissements 
commencés au cours des exercices 
précédents, notamment la construction 
de l'installation de craquage à la vapeur 
{steam cracking) de grande capacité 

Le financement de ces dépenses a été 
assuré par les ressources que le Groupe 
à pu se procurer 


2 Opérations courantes de l'exercice 
L'actif courant a augmenté de 
F 2.3 millions par rapport à 1967. 
L'augmentation des Valeurs d'exploita. 
tion, des créances sur la clientélé et des 
effets à recevoir, liée au développement 
de l'activité de la Société a, an uffet, 
été largement compensée par un 
diminution des sommes à récupérer au 
tre de la T.V.A. payée sur les investis 
sements de 1967 

Pour la même raison, les dattes 4 court + 
terme sont en diminution de F 7,8 millions. 


3 Résultats 
Les ventes ont attaint F 346 millions 
mots tel 
pat rapport à 1967. Les tonnages vendut. 
50 sont élevés à 474 miliers de tonnes. 
contre 361 miliers de tonnes en 1967 

Le coût des ventes, ainsi que les fais 
de fabrication, d'exploitation et de { 
gestion se sont élevés 
comprenant des frais. 
de construction des unités, des frais 
financiers et des amortssements. à 

Compte tenu des charges exception 
nelles de démarrage ot des frais de mise 
en service de l'unité de craquage dont 
la Société s'est trouvée gravée, il résulte 
de l'exploitation de la Société en 1968 
une pere de F 31.8 milions. 


Société Immobilière Paris Niel 
L'activité de la Société PARIS-NIEL. 
filiale d'Esso Standard, est purement 
immobilière. Elle a été marquée au court 
de l'année 1968 par la vente réalisée 
en début d'année, de l'immeuble qu'elle 
possédait Rue de Berri 

Cette vente à permis de dégager une 
plus-value à long terme de F 6,7 millions 
Le produit de la vente a été mis à la 
disposition d'Esso Standard sous la, 
forme d'un prêt. 


Société Civile Immobilière 
Propriétaire de l'immeuble sis au 
Rond-Paint de la Défense, la CICODE 


447 dividendes payés 
bénéfice net 


terrains, bâtiments, 
équipements et outilage 


augmentation nette 
de l'endettement 


long terme 
placements et créances à long 
et moyen termes (valeur brute) 
dotation et 
produits divers variation du fonds de roulement 
ressources 3283 328.3 utilisation 


LERCTLES 


et coéfficients 
analyse financière évolution du bilan desso standard s.a.f. de 1964 à 1968 


Miions de Francs 


Aett 1964 1965 1988 1587 1588 
immobilisations nettes 656 ns 271 253 786 
autres valeurs immobiisées 216 250 309 52 es 
2 d'explotaion 20 2 268 En sai 
valeurs réalisables à court terme où disponibles 294 308 4 43 
= Tes 1859 1807 202% 
_ = Passif = 
capitaux propres gs4 ss gu 1m2 1e 
1964 2 A ane Ts = Fa FA ai 
18 dettes à court terme 377 543 62 Ese 783 
REY 3 1426 1559 1 807 2028 228 
ss 
216 
872 
260 
294 
ss 
1426 
su 
15 
L Lan ge 
" j 1426 " 
N_ Fonds de roulement (H = L) me 7 il : = 
D! Coüttre d'affaires commercial (uxes comprises) 31% 3436 3638 co] = 
OT Caitire affaires commercial (taxes exclues) 1809 1563 1676 1686 192. 
F_ Résultats nets 6 s1 52 4 58 
1 Laudtés 116 109 108 109 112 
2 Trésorene 062 057 065 063 066 
2 Sohabisé 289 249 205 201 13 
4 Capraux crosiants 0% 038 03 037 037 
£ Porman de lactt ceutant 590 589 535 477 495 e 
6 Francement 68 Tacté immobiisé 109 105 105 105 106 pates] : 
1. Marge nets Lanes comprises 206 148 143 133 141 es 
7 bis Marge nems taxes exclues 437 326 310 285 302 
| Rentabilité TM 543 563 472 540 


@:50 rire se rar 


province, portant sur la réalisation d'un tion est prévue au cours du 11 Mesdames. Messieurs, demandées nous ont été fournies. A l'actif du bien, dues le chagitse 


nombre important de parcs de station 1908. Nous avons l'honneur de vous rendre Les méthodes d'évaluation sont iden Immobilisations, ont été créés les 
nement avec stations-service de Chacun de ces 2 parcs de stationnes + compte, pour l'exercice 1968. du tiques à celles de l'exarcice précédent , 
distribution de carburant, Esso Standard ment comporte en Outre une partie de mandat de Commissaire aux Comptes et nous avons reconnu la sincérité 
à constitud une Socté Holding : la roges privés JON la construction et … que vous nou over cond dos informations d'érdre comptable 
Société Générale des Parkings Paris. l'exploitation ont été confiées à des 
Province (3.G.P.P.P.) Sociétés Immobilières créées à cet effet Le bilan et les comptes de résultats 
‘Actuellement, catte Société détient par Esso Standard at dont ls actions un aôtés au 31 décembre 1968. ainsi que | 
(des participations majoritaires dans sont transférées au fur ot À mesure de rapport de votre Conseil d'Adminis- sur la situanon financière et les comptes 
2 sociétés : la Société d'Exploitation dos cessions d'omplacements. Wation, nous ont 416 régulidrement de la Société 
du Parhing de la Place d'Anvers @ La Société Immobilière du Garage communiqués. Le bilan et les comptes d'exploitation 
(SEP PA) et la Société d'Exploitation la Place d'Anvers (S LG PA) b Les vérifications auxquelles nous Sénérale et de pertes at profits sont Au passif, dans les dettes à 
de Parkings à Saint-Étienne (SEPSE). La $1GPA à donné mandat à te avons procédé ont été conduites selon présentés sous la même forme que court terme, l'ancien peste "Tamer 


La SEP P.A est chargée de construire S.E P.P.A. do réaliser la construction + les régles habituelles an matière 
et d'exploiter un pare de suationnement au cours de l'année 1968 et la cession + contrôle ; elles ont comporté, outre un de vous signaler los modifications désormais sous la nouvelle dénomiea. 
à usage public situé à Pris, place des emplacement amer général des écritures et comptes suivantes motivées par lapplicstion du ton “Eat ot à té créé un compte 
d'Anvers, comportant 360 emplacements. sociaux, des sondages sur divers points plan comptable professionnel ou par des nouveau intitulé “Emprunts à moins 
Cents consmuction a été réalisée prasque @ La Société Immobihôre de la Place des particuliers Toutes les piéces justifico. situations de fait d'un an 
entièrement au couts de l'année 1968. Ursules (S.1.P.U.) © nves ot explications que nou avons 
pour mise en exploitation le 5 février De même à Saint-Étienne, mandat = = 
1968. à été donné à la SE PSE do réaliser ln situation générale 

La S.EPSE à envopns lo conmuc- Construction des garages privés ainti | Le rapprochement de lavaleurcomptable Ces chiffres se recoupent eux-mêmes | 
sion d'un parc publie comportant des biens portés à l'actif et des comme suit 
700 places dans le centre de la ville deltes unvers les tiers inscrites au passit, 
de Soint-ftionne. La mise on exploits ait ressortir les écarts suivants entre 
1967 at 1968 (en milions de francs) Capital social 5957 5957 

( 


précédemment || consient, cependant. intérieures et Douane à payer” figure 


1967 1968 Différences Résorves. primes d'émission d'actions 
report à nouveau. provisions 
fout total 20262 22282 + 2020 4 plus-values diverses 3742 4199 + 457 


9699 10156 + 457 
10083 11543 + 1460 Bénéfice de l'exercice ABO 583 + 103 
1017910738 + 560 1017910739 + 680 


6297 
1328570000 14321100 
58747000 65169000 62179000 


mouvements financiers 
Les besoins ot les ressources de votre 
Société pour l'exercice 1968, exprimés 


votre Société se trouve 
1968. 


{163,5) s’analysent ainsi : 
= Installations de raffinage et de | 


ment sur les Raffineries de Port 
Jérôme et de Fos-sur-Mer dont, 
l'expansion, la modernisation et le. 


stations-service et des moyens de 


niveau élevé est principalement 


pétrolier Esso Pans ; 
+ Matériel administratif (0,5) 

Les “Autres valeurs immobilisées” 
accusent les variations suivantes + 


Ai s'ensuit que le ratio de liquidité de 
augmenté, 
passant de 1,09 à fin 1967 à 1.12 à fin, 


laboratoire (50,1) portant principale. 


stockage 
- Transports maritimes (62.2), dont le 
iustié par la construction du super- 


+) Augmentations résultant 

d'une par, d'un nouveau prêt à 
long terme accordé à la Société 
Ess0 Chimie (+79) at d'avances 
consenties aux sociétés de la 
Raffinerie et du Pipeline de 
Lorraine (+ 129), 

- d'autre par, de nouvelles prises 
de participation. principalement 
dons la Société du Pipeline 
Méditerranée-Rhône (+ 35). 
observation faite, en. ce qui 
concerme la participation. dans 
Esso-Chimie que, malgré lim. 
portance du résultat déficitaire à 
fin 1968 concernant les. deux 
premiers exercices (91.8) 
Conseil d'Administration n'a pas 
estimé devoir créer une provision 
pour dépriciation, ou égard aux 
considérations suivantes : 

Les portes onragistrées sont le 
résultat de difficultés sacoption. 
olles de démarage inhérontes à 
a réalisation technique trs com 


bénéficiaire (6) : 

Les perspectives d'avenir éta. 
blies sur une base prévisionnelle 
raisonnable s'avèrent favorables 
pour las prochaines années, e 


intégral des pertes passhes 
Le poste “Titres de participa 
tion” à déjà été l'objet d'un 
amortissement trés important 
(56.6) provenant du remploi de 
plus-values antérieures 


b) Diminutionnettededivers prêts 
‘Augmentation nette des “Autres. 
valeurs immobilisées” 


43 
911 


Les “Dotations aux amortissements” 

de l'exercice (127,7). calculées 

Suivant les normes habituelles, accusent 
une progression de 7,7 milions sut 

l'an dernier 

Les "Dettes à long et moyen Lerme” 
marquent, dans leur ensemble. une 
augmentation netis de 97,4 maillons 
justifiée par de nouveaux emprunts 
bancarres, et compte tenu dus transfrts, 
dans les dettes à Court lerme des 
échéances à moins d'un an, 

L'accroissement de l'actif circulant 
177,7) résulte de l'augmentation des 
valeurs d'exploitation (26,9) due 
essentiellement 4 a valonsation des 
inventaires de produits finis et en cours 
de fabrication, - et des valeurs réali 
sables à court terme et disponibles 
(50,8) dont 37,9 des créances sur ls 
clientèle, et 12,3 de la déduction fiscale 
sur investissements à exercer à moins 
d'un an. 

Les “Dettes à cour terme” accusent 
9lobalement, un accroissement net de 
48,7 millions provenant des effets À 
payer (43,4), des taxes à payer à l'État 
(41,5), des ournisseurs (9.9). 
des comptes de régularisation (8,8). 
des bariques créditrices (5,9) et de 
divers (0.2). - mais compte tenu de la 
diminution des clients créditeurs (9), 
des autres créanciers (46,8) at verse- 
ments restant à effectuer sur titres de 
participation (3,2) 


excomptés ot non échus (72.99), à 
diverses cautors auprès <'onpaeimes 
de crédit (522). aux engagements pes 
par votre Société conceenant des loge. 
ments à Fos-sur- Mer #t Ges champes 
complémentaires afférentes à Le retssèe 
du personnel (82.8). à des donsiees 
litigieux et à diverses cautons (5.3) 

Les engagements reçus se créent 
4 394.6 millions contre 387 motions en 
1967. lis comprennent s0ù des cautons 
en douane consanties au votre 
Société par des contrères (224.8). so 
des cautions mutuelles reçues 22 ere des 
licences de rainage et de datnbetion 
(46.4), des drons à déduerons fscsies 
à exercer à plus d'un an (23.1). et pour 
le solde (0,3). pnncipaement des 
cautions bancaires en faveur de Sivernes 
administrations. 


comprises) 4.097,5 4.596,0 + 557,5 


L'accroissement sansible des ventes 
résulte essentiellement des opérations 


traitées avec Esso Chimie et à Variations 
l'exportation. 1967 1968 affectant 
les résultats. 

Bénéfice avant amortissements et 
provision technique pour fluctuation 
de cours des matières premières 
et impôt sur s0crétés 1389 1823 +434 
Dividendes nets reçus 467 467 

1856 2290 +434 
Amortissements 1200-1217 = 77 
Variation des provisions 
hors exploitation ou exceptionnelles — 176-302 —126 
Bénéfice avant impôt 480 711 
Impôt sur sociétés = 128 
Bénéfice net 48,0 58,3 


Le projet de répartition du bénéfice 
net de 58,301.252.16 F qui vous est 
soumis por votre Conseil d'Administra. 
Hion, est conforme aux dispositions 
statutaires et légales. 

En conclusion, il résulte des examens 
auxauels nous avons procédé, dans le 
cadre de la mission que vous nous avez 
confiée, que l'inventaire. le bilan, les. 
comptes d'Exploitation et de Pertes. 
et Profs qui Vous sont soumis, nous. 
sont apparus réguliers et sincères at 
reflétant fidèlement la situation de votre 
Société à fin 1968 - il vous appartient 
de les approuver. 


Paris, le 30 avril 1969 


G. THIBAULT A. VEYRENC 
Commissaires aux Comptes 
Agréés prés la Cour d'Appel de Paris 


Mesdames et Messieurs 
En application des dispositions légales, 
nous avons l'honneur de vous rendre 
compte des conventions suivantes 
‘entrant dans le cadre de l'article 101 
‘da la loi du 24 juillet 1966 et dont 
nous avons été informés par votre 
Conseil d'Administration 


PAPPOFT SPÉCIAL ue 101 du ui à 24 poome 100% 


- Cession, par Esso Standard, des droits 
résultant de l'usage des marques 
OLEOTHAN et ESCOPOL (Conseil du 
12 janvier 1968), cette cession ne 
donnant lieu à sucun paiement, lesdites 
marques faisant partie du fonda de 
commerce apporté par Esso 

Standard à Esso Chimie 


- Avenants à Ia convention de prêt 

du 18 avril 1967 

2) Augmentation du plafond de 
70 à 100 millions do francs 
{Conseil du 12 janvier 1968) ; 

b) Élévation, à compter du 
12" juillet 1968, à 170 millions 
de francs, du montant maximun 
dudit prêt. - le taux de l'intérêt 
étant porté à 6,50 % lorsque 
l'en-cours ne dépasse pas 
100 millions de francs, - et à 
7% pour la partie qui dépasse 
ce montant (Conseil du 
13 septembre 1968) ; 


+ Cession de la marque Vasol, ne 
donnant lieu à aucun paiement, 
cette marque ayant été précédem- 
ment apportée à Esso Chimie par 
Esso Standard (Conseil du 
10 mai 1968) : 


+ Conventions sur terrain de 

Port-Jérôme 

2) Accord pour l'acquisition directe 
ou indirecte de 30 ha pat Esso. 
Chimie - et prise en charge. 
en contrepartie, par cette Société 
avec effet rétroactif au 
1*° octobre 1966, d'une part 
proportionnelle des redevances 
d'occupation (Conseil du 
20 juin 1968) ; 


que pour 1967 (Conseil du 
15 novembre 1988) 


- Avenant à la convestion d'essraide 
administrative du 18 aertl 1967 
a) Modification du forfait de la 


budgets 
et "Dons et Cotisamons”. pour 
1968. dans le code de lors. 
tance qui lui est apportée par 
la direction des Relations Exté- | 
rieures d'Essc Standard (Cons 
du 20 juin 1968) - 

b) Fixation de le rémenérason 4 
horaire due à Esso Standard pour 
l'assistance sdriniramve Ge 
l'ensamble des services de on 
siège social - à l'exception des 
études de systèmes et des 4 
travaux confiés à Fondateur et 
pour les services rendus dans 
l'exercice du mandar comen 
dans là convention du 13 jarvier 
1967, ainsi que des senices 
rendus en matière d'achats 
(Conseil du 13 septembre 1968). 


du 18 avril 1967. concernant le ' 
remplacement du coût horse 

moyen par un système de doubie 
taux “Ingénieurs et Cadres” et 
mathématiques convennonnelles 
(Conseil du 20 juin 1288) 
Avenant à le conveation d'avance 
de trésorene du 18 avi 1967 
portant hmitaton à 5.50 % du men 
S'intérèt à compter du 1° juillet 
1968. sans préjudice de F'appèca 
Von future des principes de freation 
Hgurant dans la convention. lorsque 
le taux d'escompte de la Banque 
de France sera modifié (Corsed du 
13 septembre 1968) : 


AR 


200.000 F versée conjointement 
{Conseil du 10 mai 1968) ; 


- Avenant à ls convention du 
18 octobre 1967 prorogaant 
jusqu'au 31 janvier 1970 l'ouver- 
ture de erédit de 30 milions 
consentie à Esso Standard (Conseil 
du 20 juin 1968) : 


nm. 
prete 
de conventions antérieures 
1° Avec Esso Chimie 

- Gestion de la trésorerie par Esso 


Standard, moyennant rémunéras 
tion ; 


= Convention de prêt du 18 avril 1967, 


modifiée les 29 décembre 1967 


et 30 décembre 1988, rémunéré au 


taux de 6,50 % pour la partie 
n'excédant pas 100 millions et au 


taux de 7 % pour la partie au-delà ; 


+ Convention de prêt à court lèrme 
du 18 avril 1967, modifiée le 
30 décembre 1968, rémunéré au 
taux de 6 %, dont l'en-cours 
s'élovait, au 31 décembre 1968. 
à environ 56.7 millions de francs 


contre 74 millions au 31 décembre 


1967: 

= Reprise par Esso Standard. pour 
imputation sur sa propre TVA. 
de corificats de transfert dont 
Esso Chimie est titulaire ; 


2* Avec Esso REP 


= Gestion de la trésorerie d'Esso REP 


par Esso Standard ; 


- Emprunt de 7,75 millions rembout. 
sable en 1975. contracté par Esso 
Standard, et rémunéré au taux 5%: 


= Crédit consenti par Esso REP à 
Esso Standard, sur les reprises de 
brut, rémunéré au 31 décembre 
1968, au taux de 6,10 % : 

- Convention d'ouverture de crédit 
consentie par Esso REP le 
18 octobre 1967, modifiée le 
26 juin 1968, rémunérée au taux 
de 6 %, - ouverture de crédit qui 
s'élevait au 31 décembre 1968, 
3 30 millions de francs ; 

- Frais de services communs : 


3° Avec Standard Kulhmann 
{Administrateur commun 

M, J, BALLET) 

+ Frais do services communs 


4° Avec la Société du Caoutchouc 


{Administrateurs concernés 
MM Ballet. G. Fleury et S. Scheer) 
= Convention de prbt du 

12 décembre 1966, de 25 millions 
do francs. consenti à Esso Stan- 
dard, approuvée le 13 janvier 1967 


| (Administrateurs concernés 


MM. M. Deroy et F. Fabre) 
Cet organisme fait partie d'un pool 
Bancaire qui à consenti à Esso 
Standard, les prêts suivants 
Crédit à moyen terma rhescomp= 
tbe auprés du Crédit National, 
accordé le 23 novembre 1966 et 
remboursable en cinq annuités à 
partir de la troisième année, » 
cours au 31 décembre 1968 
millions de francs ; 
Crédit à moyen terme d'un montant 
total de 36 millions de francs, 
réescomptable auprès du Crédit 
Foncier, destiné au financement 
partiel du supertanker “Esso Paris”, 
et d'une durée de sept ans à partir 
de la livraison du navire ; 

- Crédit bancaire de 150 miffions de 
francs, sous forme d'un prêt direct 
de 75 millions et d'un prêt de 
75 millions utilisable en billets, 
n-cours au 31 décembre 1968 : 


1° Avec la Compagnie 
(Administrateur commun 
MS. Scheer) 
- Convention de prêt on date du 
10 janvier 1964, d'un montant de 
90 000 F au taux de 4,25 % l'an, 
puis de 5,35 % l'an, définitivement 
remboursé en septembre 1968 : 


8° Avec la Société de 

Manutention de Carburants 

Aviation ‘ S.M.C.A. 

(Administrateur commun 

M3. Armand) 

= Prestations débitées pour services 
rendus par Esso Standard ; 

= Gestion de la trésorerie de la 
S.M.CA, par Esso Standard, 
moyennant rémunération 


- Avances de trésorerie d'un an-cours 
de 320.000 F au 31 décembre 1968 


rémunérées au taux de 6%: 
- Caution accordée par Esso 
Standard le 24 septembre 1968, 


M: Pour mémoire 


Comme les années précédentes, des 
opérations courantes de cheat à four 
nisseur, etfectuées à des conditions 
normales, et entrant ain dns le cadre 
de l'article 102 de la loi 64 24 juttet 
1966, sont intervenues en 1968. eine 


Mossieurs, d'approuver les diverses 
conventions visées par lames 101 
de la loi du 24 juillet 1968. 


Paris. le 27 eee 1989 

6. THIBAULT A VEYRENC 
Commissaires aux Comptes 

Agréés près la Cour d'Appel de Pans 


en garantie de 1/6 d'un prèt à long 


térme de 5 millions de francs 
obtenu auprès du Crédit National 
par la SMCA : 


9" Avec les Docks des Pétroles 


d'Ambès (D.P.A 

{Administrateur commun 

M3. Armand) 
= Achat par Esso Standard, pour 
imputation sur ss propre T VA, 
de cartificats de transfert dont les 
DP.A étaient litulaires 


- Caution accordée par Esso Standard 


le 8 mars 1968, en garantie de 
13.50 % d'un prêt à long terme 
5 milions de francs accordé par 
Crédit National aux D.P A 


 Quote-part du revenu d'exploitation, 
du dépôt de FURT exploité par D.P A. 


esse rise? 
746 408.10 


3414831077 
1.622 088.688 87 
21 834.18281 
223264141836 
303300 180.36 
15289381234 
43991 340.06 
42214 795.98 
127.850.905 02 

1118316428 
105.613.07833 


5.167.279.263.16 


Siocks à la fin de lenrcice 34101566466 
Mount Bravisons pour dépréciation = 
Ventes de marchandises et produis finis 

Presatons de service 

Fstoumes. Mb #1 reves à 1ecvoir 

Produits accessoires 


entrepris pour ele-même 
et charges non imputables à l'enercice 


4 


3 


m8 06486 


594 976 54590 
LATTES 
385 0000 
13781 74064 
6120706812 
525789603 
BAGTIMN 


144948319 
eEnoa Proiu Qr anses andreun Eee 
SR: Prahts snceotome EME 
1277880800 
SEAT 20218 
Missosaare 
Près 0 Montant des Chitire d'a Dvd | 
ee consentis par la cautions ot avais du dernier Bénétice net encassés par 13 
Quote-pan du d'inventaire Société et fournis par (ou porte) du Socété au cours 
Capiul  Fserves Capital détimue des res détens | non remboursé la Société dernier exercice de l'enercice 
F F F F 
+ Remseignements participations 
dont la valeur d'inventaire excède 1% du capital de 
Esso Standard SA. : 
1 ie (80 au min du cap éanuprEso : = 
14830000 (10157239) 99.99 198.811.537 264 832938 = 37.477.094 {21769 520) _ 
35. 100000 37.849721 88.97 _ us 202 392 981 63.782.770 
| 2 Porpations (10 à 50% du capital détenu par 
Esso Standard SA F) 
- Ratfinene du Midi 22.500.000 949.997 3333 1130435 = 8.888.231 144 850 _ 
- Société du Ppeline Méditerranée Rhône CRE . 
(SPMR) 65.000.000 Néant 1417 2883400 = 1759.087 = = 
2376359 — | 32619 
F— — 14426455 11.505.000 ] 180.308 


bilan au 31 décembre 1968 esso standard s.a.f. 
. EE Montant brut | Montant net Mentent 
trais d'établissement capital propre et réserves = 
Pre de Remboumament des Obigations 808.560,00 Tasrizs sos 250 000.00 
i “Emsuon d'Actions 8212280000 
Trans 7328181800 ae Sos mon me 
Pius- Vaiues réinvesties Plus-Valuws à Tome ; 
Constructions 20676291952 65208 89 028 26887 por 7820 898 78 È 
Matra et Outihage 277231 508.98 2888 97.58032026 ons des cours ds matières premières 105 400 200.00 È 
Matéral de Transport 323 880 484,75 483,32 56.840 00143 e Dotation pour renouvellement du sic indispensable 2507732000 H 
3 Mabiar. Agencement. alations 23 000 981.13 887 DEEE Ë til o88.058.27704 É 
Êe Enbaiages Commartiaus Meupérables 6229 69823 88345 12081178 Ês £ 
25 manistons Consienss 1pécutées rene, ms HE ue 25 report à nouvenu 254408325 A 
insistant gérarsien. Agoncements e 5 
+ EEE En RE EE Dons Eee Gien ee Ê 
Immobltamtons incorporais 8.639 004: Ë È 
= Plus. Values réinvesties 3.564.224,00 LS provision pour pertes ot charges 
22 Autres Immabilaanione 6204637423 2807781808 sa Provimons pour faques 
2- Immobilisations en cours 5147330508 5147330598 Fes Pruvson pour Charges À répartir sur plumeurs exercices 
? vous 2.080:308.546,08 705.620,209.50 F 
7 autres valeurs immobilisées 
Prêts à plus d'un an 256.371462.71 256.37146271 .: = 
at Avanes à Long terme 48.207 891,40 2862879 EEE) 
isa de Paripaton 333927 800.78 12848815 
Pas Vues rénvennes 56.602 79744 awesss 
Compte d'Añente à quais 2708 925,60 27.408 82980 
Dépôts et Caunonnements 1.363.396.62 1.383396.62 
voit 00720047015  S673001442  610.530.301,73 = >: 
F £ valeurs d'exploitation 8 à 
Matières promires (Parois Brut) S7A66 1802 S7ac6 18302 ges Le 
2 OZ mnt cormommebes 2343101788 2343101258 ÊS £z 
Ê roœuins 208 866 904 42 208 886 204 EE 363 10000 FH 
2 5 Produits an cour de hbneaton 4957274240 CPLETE PE] AE 23 
2 commercieur A4 57881723 487881723 Les % =. 
F0 vost 341.015.064,06 341.015.06466 Comptes de Réguionssion - Past Fo 
valeurs réalisables à court terme "I Obliganions à moins d'un an E 
ONE LEs Emprunts à moins d'un an 5 
BZZ  roumasaus débiteurs s5840288 mi FH Ass Cats à note du au 
Ë Cie 283786 03006 Eten 
DS oem BUS mes Hit ÉS  Mntaun sin 
LS 0 s Des 1277669800 =: Lost 
5 nercer à mors 8 un an 1277869800 = 
Comptes de Réguisnsation - Actif 19.896.448.91 19.896.448.91 résultats : bénéfice de l'enercice 59.201.252, 
rs © Prés à moins dun an 20500 1480 20500 14480 
Ë  gé£ En Reco 2283873280 2283873280 
DÉS  Criques st Autres Voleur à Encaiser Fa 40888 aan ss 
So à Tiuss Ge Pucemant 92323312 628479 Dans 
ZE Banques et Chiques Poœuur 20774 809.78 20.774 80875 
SE Css 044 SA Uros 
votai 404.232.008,44 4767733 4002501311 os 
tata générai = 222015462225 total général 


bilan consolidé au 31 décembre 1968 Mitiens de Francs 


Amorssements 
Déprécuations 
PR 
e Montant bn réussies Montant net Ea Fes 
frais d'étabiissement capital propre et réserves 
Prime 6e remboursament des obligations os oz o7 Capital Social m7 
Fame démon d'actions 2 
8 
02 Ho 
Plus-velues rénvestes 172 st 
108 785 
et sondages 797 Provason pour fuctusnon des cour des matren prembres 12 
Matériel at outils 1885 Dotation pour renouvellement du stock indiepensahie 33 
Matériel de anason 2681 » Réserve spéciale de évalue 62 
Mobihar. agencement, instalations ve] È es re 
Emballages commerciaur récupérsbles s0 Ed 
eu? 4 FR us 
188 ns 
(LA 55 situation nette (avant résultats) 10722 
14 3 provisions pour pertes et charges 
537 2 Provsions pour nsaues 1 
FA Ë Provison pour renouvellement des immobilisations LE 
51 É Provsion Pour charge à réparti sûr lumeurs anereices 08 
va372 ss otal es 
provision pour déductions fiscales pour Investissements. 128 
ETES ane ne mor me 
o Obigasons à plus d'un an n2 
ses Emprunt à plés dun an 217 
Aüires due à us d'un an ar 
votsi anss 
se 
dettes à court terme 
Fourier ET 
582 ss2 ge Came crécieurs 34 
2. Et] 50 Êêe Vares Various st dousns à payer 1883 
83 1979 1979 358 F4 
êl Produits en cours de fabrication 480 480 ou” 42 
5 Embaliges commarcaur 46 46 CE 
rotst 307 267 N ï "sa 
= e: Obligations 4 moins d'un a 12 
valeurs réalisables à court terme 2£ Emprunts à mana Sun an Fe 
2 où disponibles Êto Auves dates à moins d'un an a 
Fourniaaurs sébireurs 2 payer 
8 Frère 328 Banques chdiices ra 
È Autres débiteurs LEA totat ess 
H Désactions facsies pour investissements = _ 
8 à moins dun en résultats : bénéfice de l'exercice sir 
Compte 3 régutennaton 
F3 intéréts minoritaires des tiers dans Esso REP 11 
Prtts à mains d'un an 
sé 
Se 
He ES 
sl æ _- s = 
2207 
votai général 


oœeri 
SABNIO SO 
HOUVLDAUY LNVAV SATINIEEY 


SNOIAOMA LA 1VID08 ANIOWIL VA 


cui 


SIA SAT GUIANE ESA 


exercice 1968 esso standard s.2.£. et esso rep consolidés 


compte d'exploitation générale = É = 
Socua m shbut de Teumrce 3058 
Le rec pou dépéconon 07 Stock à 1 in de l'oercice m4 
Mate provmons pour déprécnion 2 
cran de meet rames et marcnandions ui 
cree Ventus de marchandises et produirs finis 458 
rip Frstanons dn vaas nes 
Lin 2e dende Es REP Raumes ba a rames obtenus où à obtenir ra 
Ps Ramares et serv entinaurs Er 
EEE A 
on eue de Penn 24 
Dotnet) da 
Dantene de oui our comtes d'amoniasament 
Prenons de lei aux dortes de promis 
sénites d'esploitation 
_ totat S.141, 
19 Béntice d'splonation do Fennrcice 1589 
55 Pré st eubrcen ane 32 
Pronsan pour teeoasttution des gisements devenue dapomible 318 “Re 
Profs bonnets 34 
544 - 
Hi 
302 
7 
452 
< D pue ds Lattes dE Standiré 17 
Cou Pet des mots munartares dre Tir dans Esso REP 70 
ser 
ni 227,0 us 


Société des Transports Société Générale des P 
Pétroliers par Pipeline (TRAPIL) Paris-Province re 
s Capital : F 50 000 000 - Participation: Capital : F 300 000 - Participation : 
Capital: F 35 100 000 - Participation: 7,9%. 65,67 % 5 
BB47 Activités : Construction et exploitation Activités : Construction et exploitation, 
Activités : Recherches et exploitation de pipeline pour le wansport de produits de parcs de stationnement. 


de tous gisements d'hydrocarbures 
liquides Où gazeux 


Esso Chimie 

Capital : F 148 930 000 - Participation 

99.98%, 
_ Activités : Achat, production, traitement 
et commerce de produits chimiques et 
|parachimiques 


| Raffinerie du Midi 

Capital : F 22 500 000 - Participation 
3a33% 

Activités : Exploitation de dépôts de 
produits pétroliors en France. 


Dépôts de Pétrole Côtiers 

Capital : F5 000 - Participation : 

120% 

| Acnvités : Exploitation de dépôts de 

_ produits pétroliers à Dunkerque, 
Charbourg et autres ports. 


__Les docks des pétroles d'Ambès 
Capital : F 4 890 000 - Participation : 
10% 

| Activités : Exploitation de dépôts publics 


Activités : Réception da fuel pour soutes. 
tion et réexpédition sur d'autres 


Rs 


finis des raffineries de la Bass 
vers la région parisienne. 


Société du Pipeline 
Méditerranée-Rhône 

Capital : F 85 000 000 - Participation 
417% 

Activités : Construction et exploitation 
de pipeline pour le transport de produits 
finis des raffineries de la Méditerranée 
vers la vallée du Rhône. 


Société de Manutention de 
Carburants Aviation (S.M.C.A. 
Capitai : F 3 000 000 - Participation : 
16.66 %. 

Activités : Construction, gastion et 
exploitation “d'hydrant systams” 

à l'aéroport de Paris. 


Société de la Raffinerie 
de Lorraine 

Capital : F 250 000 + Participation + 
40%. 

Activités : Construction et exploitation 
d'une raffinerie en Lorraine. 


La Gare Routière Nord 
‘GARONOR 

Capital : F 60 880 000 - Participation 
7.86 % 

Acüvités : Construction et exploitation 
d'une gare routière au nord de Paris. 


Société Civile Immobilière 
Courbevoie-Défense 

Capital : F 51 000 000 - Participation - 
98,94 % 

Activités : Opérations immobilières. 


Société Immobilière Paris-Niel 
Capital : F 348 000 - Participation : 
99.69%. 

Activités : Opérations immobilières. 


nr ‘ 


esso chimie bilan au 31 décembre 1968 


Congres 
mtsintnens compiaues Se lincutine chimique 
rompre 

Masteai mots de WahMOOr at de manutention 


Montant 
brut 


7925481 


28164138 
20712643035 
5795.82 
168728258 
7424746 
38763488 
30.000 000.00 
1.802 239.08 
2896 545,78 


346.638.757,28 


99728511 
995 64225 
146367328 

1000 


4,958 808.68 
54766 325,98 
201.86939 


371881,66 
59.964 108.58 
15489.201,18 
19358091 
31922389 
BA4166239 
1.802 095.73 
92284654 
100.00 


31708519.68 


dépréciation 


1491.09344 
6281857683 
4919.03 
288271.00 
3.460,64 
5018975 


84.250.400,30 


5804083 


Montant 


792845 


1.625 247,94 
244307858382 
53.048,79 
1398.38188 
70 7 
33748813 
30.000 000,00 
1592339038 
28965458 


202.202.208,80 


99726511 
995 64225 
1463873258 
61000 


4366 208,68 
54766 325.98 
201. 859,39 


am: .651,66 
69.906 065 78 
1548020118 
19838800 
31922389 
441 65239 
1.802095.73 
92284654 
100.00 


a176951956 


7925431 capital propre et réserves 
Captai Social 

Prime d'apport 

report à nouveau 

situation nette (avant rénuttats) 


dettes à long et moyen terme 
Emorunts à plus d'un an 


dettes à court terme 


Foursseurs 
Compres de régularisation Passit 
Emprunts à moins d'un 8 
Banques crédimices 


34571001 


148.232000 00 
A0 89 50000 


L60.048.72k 70) 


108271 350.00 


CERTES 
128.772701,28 
100.000.060.00 


vraereses 


2641681814 
2121096787 
32699 65882 
8720074984 
1286884210 

2924862063 
1637819033 


25.002536.33 


5422219 
472.62.70217 


Stocks à la lin de l'onercice 
Ventes de marchandises et produits finis 
Prestations de sanices 

Produits accessoires 

Produits financiers 


S7TATT 0938 
15785780 
78822233 
742.968.07 
440.611.246,36 


Perte d'exploitanon 2201493881 


4201493881 
CONLES 


21202800 
5810650 


31769519.65 
32.030.054,15 


résolutions 


ESSO STANDARD 
Société Anonyme Française 


du 19 juin 1969 


Résolution 

L'Assemblée Générale, après avoir 
‘entendu la lecture des rapports du 
Conseil d'Administration et des 
Commissaires aux Comptes sur 

‘exercice 1968 approuve ces rapports 
ainsi que le bilon et les comptes de 
résultats de l'exercice clos le 

\ décumbre 1968, tels qu'ils ont été 
arrété et présentés 


Résolution 
L'Assemblée Générale. après avoir 
entendu la lecture du rapport spécial 

bli par les Commissaires aux 

Comptes sur les conventions visdes 
à l'article 101 de la loi du 24 juillet 
1966. approuve purement et simple: 
ment lesdites conventions. 


Résolution 
Assemblée Générale, sur la propo- 
tion du Conseil d'Administration 
décide d'atfecrer les bénéfices 
isponibles, à savoir 
Bénéfico de 
l'exercies 1958 F 
+ Report 1967 EF 
soit un total de F 
de la façon suivante 
+ Réserve légale 
- Réserve générale 
= Dividende 
= Report À nouveau 


Le dividende net resson à F 375 
par action du F 50, nominal auquel 
s'ajoute un avorr fiscal de F 1.875. 
soit un revenu global de F 5,625 

Le dividende {coupon n° 34) sers 
payable le 1°" juillet 1969 aux 
uichets des établissements suivants + 


- Banque de Pans et des Pays-Bas 
Morgan Guaranty Trust Co of 
jeu York 
| Sooiété Générale. 
| Crédit Lyonnais 


58,301 252.16 
2.544083.35 
845.335,51 


2815.000,00 
10.000.000,00 
44.676.750,00 
3.254,585,5 
F 6084533551 


ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DES ACTIONNAIRES 


- Banque Nationale de Paris 

- Crédit Commercial de France 

= Crédit Industriel et Commerciai 
= Union Européenne Industrielle at 
Financière 


L'Assemblée Générale constate que 
les dividendes distribués au titre des 
trois exorcices précédents on été les 
suivants : 


E nn 
Exercices ” 
1965 11813800 F350 FI75 F525 
1966 11513800 Fa7S F1875 F5SE 
1967 11913800 F375 FI875  F562 L 
Quatrième Résolution Résolution 


L'Assemblée Générale donne quitus 
de leur gestion à + 
MM. Jules Armand 

Jacques Ballet 

Henri Doroy 

Francis Fabre 

eorges Fleury 

Joan Forgeot 

Serge Schoer 

Auguste Schlageter 


Cinquième Résolution 
L'Assemblée Générale élit comme 
administrateurs pour une durée 
expirant à la date de l'Assemblée 
Générale Ordinaire qui approuvera les 
comptes de l'enercice 1969 
MM. Jules Armand 

Jacques Ballet 


L'Assemblée Générale fixe à F 120.000 


le montant des jetons de présence 
alloués au Conseil d'Adminustration 
pour l'exercice 1969. 


In rémunéranion des 

Comptes pour l'exercice 1968. sous 
réserve de dispositions réglementaires 
contraires. 


Septième 
L'Assemblée Générale fixe à F 11.000 
Commusasires aux 


